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Depuis quelque temps,'on dirait que les taxis s’'amu-
sent a multiplier les. problèmes de circulation. Au lieu
d'être un service pour la population ce manque d'ordre
va devenir :un embarras public. Les clans ne semblent
pas s'accorder et un esprit d'ambition désordonné règne
chez certains. Je parle ici d'une façon générale et c’est
bien malheureux pour ceux qui font bien les choses. Je -
m'inspire d’une suggestion faite par un journaliste de
Joliette--concernent- les -règlements du taxi dans cette
ville. Il disait ceci: ‘Un bon moyen de règler le problème
serait pour nos taxis de se constituer en association, d'é-
tablir les règlements:du taxi et ensuite de présenter leurs
demandes aux autorités municipales. Les discussions se-
raient alors brèveset sans acrimonie. Et les taxis de I'As-
“sociationgeralentprotégéscontretoutéconcurrence dé-
loyale donton:se-plaint.”

. Je crois que ce moyen conviendrait très bien à Ber-
thierville et ces/messieurs devraient prendre la peine d'é-
tudier la question.

REAL,SECRETAIRE
M. AndréAudette, D.C., fils de

ROUTE AMÉLIORÉE
La route Berthier-Joliette, dans

Berthier-paroisse, n’est plus recon:
naissable. En effet, ’'automne der

- diplôméen scierices sociales de I'E-

“|lëtoutésnosfélicitationset beau-

M. et Mme Jules Audette, gérant
de la Banque Canadienne Natio-
nale à Berthierville, vient d’être
réélu secrétaire de l'Association
des Chiropraticiens de la province
de Québec pour un autre terme de
deux ans.

Cette réélection a eut lieu lors
d’une assembléede getter Ast

tréul, SL.tion, teune à M
1953, : ’
Nous félicitons M. Audet, et nous

  

comprenant les dangers que com:

‘portaient cette section de route à

lentrepris des travaux d'envergure
de redressement, qui en même
temps rend plus court le trajet en-
tre Joliette-Berthier.

fier, le gouvernement provincial, |

Les travaux de terrassement et nes ont été surtout épatées par. le de fondation sont maintenant ter-

Minés et la Compagnie Delangis, lui souhaitonsdpaucnip:desuéaèes
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de Joliette a commencé la pose;
d’une couche d’asphalte quidevrait,

de terminer dans quelques: jours.

classi au Juniorat de Chambly:
Bastinavec les. PéresOblate. oo

cole Noé-Ponton, de ‘Sherbrooke
où il s’est. classé premier avecla
note de 91.2%.

L’été dernier, M. Drainville s’est
occupé ‘comme propagandiste- de
L'U. C. C. à Ste-Anne de la Poca-.
tiére.

Il est aussi un des premiers
membres du mouvement de la
J. AUC.
Nous souhaitons à'M. Drainvil-

coupde succès.

Deux-modistesde Berthier
voient le

“Lady Cavendish”
Lundi' soir, avait lieu au Chateau

de Blois à Trois-Rivières, une’ ex-
position de chapeaux d'automne
pour Jes modistesde lx région.
Mme Jean Champagne et- Mile

Miradora Manègre, deux modistes
de notre ville se sont renduesvisi-
ter toutes ces nouveautés, ct Cela,
dans le but de donner à: leurs :clien-
ies toujours ce qui est le plus chié
et nouveau. Nos deux concitoyent

 

fameux chapeau “Lady Cavendish”
qui, paraît-il, est une merveille.

Elles avertissent leur clientèle

    

   

 

  
  
  

 

 
  

 

   inParentest chargé de surveil
ler le travail de cet outillage et d’en
faire rapport au Conseil. Cette ma-
chine‘servirait àl’entretien de nos
rues et même peut servir à la con-
fection complète de rues nouvelles.

Certains propriétaires de com-
merce de la rue Montcalm s’infor-
ment du nouveau règlement de sta-
tionnement et craignent que leur
clientèle s'éloigne avec ce nouveau

ELECTION:AUSIEGE
NO 6 ABERTHIERVILLE
À la séance du conseil du 8 juin,

le maire de la ville a décrété une.
élection au poste d'échevin pour:
le siège No 6,pour remplacer M.:
Roméo Lavallée, démissionnaire. |

La nomination aura lieu le 29
juin, et l'élection, si nécessaire, le
6 juillet. !

À L'HONNEUR
M. Calixte Hébert, officier en

charge de l'accise à is Melchets
Distilleries Led, a été -élu président
de l'Association des Officiers - d'ac-
cise, branche Laurentienne et M.
Jean-Paul Boucher, secrétaire, de
cette même" wsociation, lors’ d'une

  
 qu'elles l'auront'en montre à leur

magasin dans quelques semaitres.
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SAGNED'ABONNEME
NOUS.DU/COUPONÀL'ENTÉRIEUR--

 

  

   

 

  

 

Kssemblée tenue à-Trois-Rivières, [|
samedi desnier. Toutes nes -félici-i

      INDICATEUR
PAROISSIAL

HEURES DES MESSES

 

  
       

   
  

  

Dimanche et fêtes d'obli-
gation, messes à 6 h. 46,-
8, 9 et 10 heures.

N. B. — Les enfants doi-
vent assister dans le choeur

à la messe de 8 et9 heures.
Pendant1asemaine :mes-
.se à 6 h. 30, 7 h. et 7 h. 30.

   

      

           

  
HEURES DE
CONFESSIONS

 

   a) Samedi et veille des Fé-
tes et du premier Ven-
dredi du mois, à 4 et
7 h. 30.

b) Chaque jour avant et a-
prés les messes.

c) Dimanche : Avant cha-
que messe ; mais pen-
‘dant les messes il n'y a
pas de confession. Qu’on
vienne donc se confesser
la veille pour être plus
sûr d'en avoir le temps.

   

    

    

      

    

      

  

  

     “PRIE AVEC L'ÉGLISE”

Ne manquez pas de vous
. procurèr, chaque dimanche,
à l'entrée de l'église, un -
feuillet de ‘’Prie avec I'B- ‘
slise”.Aveccols,you 1
sûr de- bien entendre 1a
messe .. . et seulement 34.

     

   
   

  

    
  
 

   

   

FFT
LU + =>ker

qq.

aese

 

i

: ; B à

ti 7 SEE ; . . E AY i

Cl ~ 'ORGANE ‘HEBDOMADAIRE DES INTÉRÊTS DU COMTE DE BERTHIER: À

VOL.1No. SL. Imprimé à St-Justin jeudi le B juin: 1953 Roland Doucet, Rédacteur-Gérant. ;
ak i i 5 E , - — : . . [

) % N SEF. i A ; if | TCREON AR WER Y : ’ Or |vemonstration:au. yacre-vLoeur a berthierville
hE Ledimanche, 14 juin, raménerafa grande: etbelle Hm Samer : ;LeEESeme 1e mes‘ ébrerons depuis quelques années, mais jamais’éom- | ds: mecette année, nous n'avons tant ressenti le besoin de QUI SE.DISTINGUE-: Fo ’ ’ ’tre montefvers lecoeur, de Jésus, le Roi-de: l‘aimor vo "€supplications et nosprières. | . Hr nos > . LES AFFAIRESAussi, profitons de la fête du Sacré-Coeurpour im- | |plorer- de ‘Lui‘toutes ! ‘ces grâces dont nous avonsbesoin et dont IL EST LA SEULE SOURCE. MUNICIPALEStnpréparationÀcote grandefoie, un Triduum sera
préché’par le-Rév. Pére Bourget, Oblat de Marie, jeudi,

;vendrediet, samedi. Dimanche matin, communion géné. CNNNNtale’etle soir procession dans les rues de la Ville. :
1 ° dE. ; Lundi-soir; avait lieu la séance règlementqui obligerait à station-

PROGRAMME 8 régulière du mois au conseil muni-| ner que sur un côté de rue. Ê M.Jeudi, vendredi, samedi à 7h.30: TRIDUUM. Après cipal, sous la présidence de M. le|le maire informe ces gens quele
l‘instruction, il y aura confessions. Maire J.-A, Rotors.Jas échevins conseil n’a pas l'intention de nuire
Men aus A . iA. Parent, randchamps, G.|au commerce avec des réglements
Dimanche hatin: Communion générale. {{Dudémaine ‘et R. Doucet étaient|arbitraires et contraires au déve-
Le soir & 7h:30: Procession. Itinéraire: Rue Mont- {présents - loppement commercial, et le con.calm, Laval, Frontenac, Champlain pour- revenir par ‘a 4 La-réunion. fut plutôt monotone| sil fera tout son possible pour

Montcalm. .. fiet de trés courte durée a cause du aration2 tout lemon ‘|A 1 . . ia {manque de sujets à discuter. e. ndant, dit-il, vous admet-
Sachons en profiter et faire du 14 juin, une journée + ; a =d oepa trezavec le conseil qu’il faut abeo-Cnderéparation...1 , comptes‘du moisfurent go lument améliorer la situation ac- =hmm me ST Te|ee WBLobAAparna A YES imolérable

LE ES 3 Cag ao ge mul avee-qui-ls Ville est en pour cors adopté, une étude sérieuse |‘
Lestaxis vont-ils devenirde sera faite surtout en ce qui éoncer-

) , a = : / "Ine le Théâtre Metro et le Restau-
RSUn embarras2 TT ne ilapose d’asphalte dont la Vil- [ant “Chez: Félix” z
Si À « Lo A leest intéressée de s'acquérir. L’E- ae °Drainvillé'a fait’ ses étudès Et la séance est levée. mo?
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JOURNAL HEBDOMADAIRE“:

“Autorisé comme envoi- postalde Jdedeuxième classe...
i ‘Ministère: des:Poptes,Où

W.-H.GAGNÉ& FILS
Editeurs-Propriétaires, |

ROLAND DOUCET,  Rédacteur-Gérant

6, rue Lafayette — TéL : 334-W

 

   

 

   
    
    

     

   
   

  
   

      

   

  

    

  
   
  
   
   
    

  

   
   

 

   

   

 

   

 

    

    
  
  
  
  
   

 

     
   

  

  

 

     

 

    

 

  

  

    
  

  

  

  

Le prix de I'abonneinent est de $2.00 par année pour le’
Canada et $3.00 pour les Etats-Unis. — Toute année commen-
cée est due en entier.

Conformément à la tradition et dans l’intérêt d’une juste
liberté, il est entendu que les articles du “Courrier” sont pu-
bHiés sous la responsabilité de leurs auteurs.

Pour le tarif des annonces, Impressions, ete., on voudra
bien s’adresser à nos bureaux.

»

LA CONSÉCRATION DES
FAMILLESau SACRÉ-COEUR

. Le 12 juin prochain toutes nos familles catholiques
sont invitées à se consacrer au Sacré-Coeur. La famille-
se réunit à genoux devant l’image ou la statue du Sacré-
Coeur. Par la, voix du chef de famille outous ensemble,
on se consacre au Sacré-Coeur en récitant la formule’
composée par le Pape Pie Xet qui est la formuleofficiel-
le de la consécration des familles au Sacré-Coeur. En
voici le texte :

“Coeur Sacré de Jésus, vous qui avez manifesté à
lo bienheureuse Marguerite-Marie le désir de régner sur
les familles chrétiennes, nous venons aujourd'hui pro-
clamer votre royauté absolue sur la nétre. Nous voulons
vivre désormais de votre vie; nous voulons faire fleurir
dans notre sein les vertus auxquelles vous avez promis la
paix dès ici-bas; nous voulons bannir loin de nous l’esprit
-mondain que vous avez maudit.

“Vous règnerez sur nos -intelligences par la simpli-
cité de notre. foi; vous régnerez sur nos coeurs par l’amour
sans réserve dont ils brûleront pour vous et dont nous
entretiendrons la flamme, par la réception fréquente de

_ votre divine. Eucharistie…
>, “Daignez, 6 divin Coeur] présidernos réünions, bé-

nir nos entreprises spirituelles et temporelles, écarter nos
soucis, sanctifier nos joies, soulager nos peines. Si jamais
l’un ou l’autre d'entre nous avait le malheur de vous af-
fliger, rappelez-nous, ô divin Coeur, que vous êtes bon et
miséricordieux pour le pécheur pénitent. Et quand son-
nerq l'heure de la séparation quand lo mort viendra jeter
le deuil au milieu de nous, nous serons tous, et ceux qui
portent et ceux qui restent, soumis à vos décrets éternels.
Nous nous consolerons par la pensée qu‘un jour viendra
où toute la famille réunie au ciel pourra chanter à jamais
vos gloires et vos bienfaits.

“’Daigne le Coeur Immaculé de Marie, daigne le
glorieux patriarche Saint Joseph, vous présenter cette
consécration et nous la rappeler tous les jours de notre
vie.

 

   

    

  

 

     

   

 

"Vive le Coeur de Jésus, notre Roi et notre Pére’’.
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A L'AFFICHE DU

“PLACE DU MARCHChE
SUR SEMAINE: Ouverture : 7 h. pm, 2 Représentations

DIMANCHE: Ouverture ; -1h.30 jusqu'à fermeture. Tél.: 150
 

JEUDI, VENDREDI, SAMEDI, 11, 12, 13 JUIN
John Wayne, Patricia Neal, dans:

"OPERATION DANS LE PACIFIQUE”
(Operation Pacific)

Ann Sheridan, John Lund, dans:
“STEEL TOWN” (couleur)

JE 30 306 30 JOE 206J20306 X06 306 30663006 206 3060306 30 206 30 3060X06 06 JOE 306 30 306626 206 20 306 06 20 06 36 3066 30 X¢ X¢ X¢

DIMANCHE, LUNDI MARDI, 14, 15, 16 JUIN
Burt Lancaster, Virginio Mayo, dans:

‘LA FLÈCHE ET LE FLAMBEAU” (couleur)
(The Flame ond The Arrow)

Ingrid Bergman, Leslie Howard, dans:
“LA RANÇON DU BONHEUR” (Intermezzo)

EEERENERHEEEEREREECERRRRENEDEDEDEEEDRERESERRE RE RE

JEUDI, VENDREDI,SAMEDI,18,19,20[JUIN
: William Holden, Mona.‘Freeman, dons:

:…ÉREVAUCHEEDE L'HONNEUR” (couleur)
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idee niChandler, Alex Nicol,’dons
©.” “REDBALLEXPRESS". 

 

‘ifcollectedes vieux journaux; revues,
sj'etc. Vous pouvez aider les guides
|de cette manière, à se faire quel-

|ENCOURAGEZ-LES ET PREPA-
“Ÿ|REZ VOS PAQUETS.

‘fillede M. ét Mme Anaclet Lemire,

; frenière, agent d'assurances, comme

‘secrétaire.

opérant sur une fréquence de 1400

5 qui la regoit.

 

Lesguides
en’ fin de “semaine, pout.Faire la

gues fonds pour leur organisation.

 

Nouvelle Secrétaire
Mademoiselle, Jeannine Lemire,

jusqu'ici employée-au-bureau de
Greenberg de Montréal, a commen-
cé lundi dernier chez M. Oneil La-

Ic1 CJSO SOREL
CJSO aura huit ans le 16 juin.

Le 6 janvier 1945, tous les jour-
naux de la région étaient en émoi:
Sorel inaugurait son poste de ra-
dio. D’une puissance de 100 watts,

kilocycles, cette station-émettrice é-
tait unique dans son genre en ce
sens qu’elle était la seule au Cana-
da à posséder urcontrôle central
pourles studios et le transmetteur.
Un journaliste écrivait: “La tout-
antenne du poste, qui à 200 pieds
de hauteur est située à l’extrimité
de St-Joseph de Sorel, soit à un
mille etdemide distance du stu-
dio- mais, contrairement aux au-
tres postes, tout le mécanisme est},
actionnédu studio même. L’appa-|*
reil est mis en marche par contact
éléctrique avec contrôle d’intensi-
té. Outre Sorel, il desservira par-
ticulièrement les ‘ populations de
Verchères, Berthier, Pierreville,
Louiseville et Yamaska.”

Cinq mois plus tard, samedi le
16 juin, c’était l’inauguration offi-
cielle. CJISO qui jusque là ne fonc-
tionnait qu’à périodes irrégulières
seraient dorénavent en ondes tous
les jours de la semaine de 7hres 55
du matin à 9hres du soir. De gran-
des manifestations soulignèrentcet-
te ouverture définitive. Ceci se pas-
sait il y a huit ans.

Aout 1946. CJSO accroît sa puis-
sance de 100 à 250 watts, progrès
auquel applaudit l’auditoire quel-
que peu éloigné de Sorel qui é-
prouvait certaines difficultés à
capter le poste. On entendrait
maintenantla voix de Radio-Riche-
lieu à près-de40 milles à la ronde:
Des bureaux de représentation sont
établis à Joliette et à population
de la rive-nord manifeste dé plus
en plus d’intérêt pour CJSO.

Fin mars 50. Dans le but de des-
servir encore plus adéguatement
son vaste territoire, CJSO devenu
“poste régional” se porte acqué-
reur d’un transmetteur de 1000
watts. Pour ce faire, il doit chan-
ger de fréquence et passer de 1400
à 1320 kilocycles. L’inauguration
officielle, dans un grand concours
d’émissions spéciales, aura lieu les
15 et 16 avril ‘50.

Et les jours ont passés-. . . Et
CJSQ continue de progressera un
rythme vertigineux. Il y aura 8 ans
le 16 juin. Bonne féte, CJSO, et
toutes nos félicitations.

passerontà domicile, =

3
(€
3
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BAPTEMES:

ST-LOUIS — Le 31 mai, à

baptisée: Marie, Hélène, Denise,

fille de M. et Mme Paul-Emile St-

Louis (Yvette Carpentier). Parrain |

et marraine: M. et Mme Paul-
Aimé Carpentier.

*

VALOIS — Le 7 juin,aété.kap- |
tisé : Joseph, Jacques,fils de Me+
Mme Armand Valois (Clairette
Champagne). Parrain et marraine:
M. et Mme Rosaire St-Aubin.

RETOUR DE
L’HOPITAL:

M. Arthur Parent nous est reve-
nu de l'hôpital NotreYDame après
un séjour de quelques semaines.
Nous sommes heureux d'appren-

dre le retour de Mme Patrick Ber-
giarno qui a été hospitalisée pour
quelque temps.

VA ET VIENT:
Mme Bernard Guèvremont de

Saint-Hyacinthe et Mme”Alfred
Sylvestre en visite chez Mme Hector
Sylvestre.

* * *
Mlie Berthe Sylvestre, ancienne

opératrice en charge à Berthierville
et qui est présentement en fonction
à St-Jacques de Montcalm a rendu
visite à sa famille en fin de semaine.

x *
M. et Mme Jean-Jdcques' Car-

pentier de St-Ignace de Loyola en
visité chez M. et Mme Edquard Sa-
voie.

x x x
La famille Hervé Bellemare qui

habitait le logement de M. Jean-
Baptiste Lavallée est déménagée à
St-Gabriel de Brandon.

* *
M. et Mme Paul-Emile Arcand

de Montréal en promenade chez M.
et Mme Hervé Harnois.

* + *
Mme Philippe Hénault de’ St-

Gabriel de Brandon a visité M. et

a‘été [Ai

 

    
  

    
  

 

      

   
  
  

   
   

MUrbain Fafard,Hervé Fafard
et Mlle ‘ThérèseFoticher de retour
d’un voyageàSpringfield

M. et Mon.Aon Aubuchon
et leurs enfantsa Montréalpour la
fin de semaine. =

PETITERIVIERE::

M.Jean-Louis Poulette a échan-
gé son auto “Chrysler pour un
Chevrolet” 53,rouge vin.

cM ok

“ MilePaulineFernet est mairite-
nant à l'emploi duTerminus d'au-
tobus depuis le 1er juin.

* x x
Jeudi dernier avait lieu chez, M.

Germain Coutu une démonstration
des produits de beauté “Cléo de
Mérade”, donnée par Mmee Gouger
et sa fille Ursule.

* * *

M.GillesPoulette a passé la se-
maine dernière à Ste-Anne de la
Pérade pourtravailler dans les ma-
chines aratoires dela marque "Fo-
frano . Le 5 :

Aux abonnés!
L'acquittement de votre

abonnement comporte un
double but: vous n'y pense-
rex plus; ot ça nous aidera!
Merci d'y voir.

944000000000 HAHé
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AYANT UN. SITE

Adressez-vous à:.
   

À VENDRE ou À LOUER
LLAQI

POSTE DE GAZOLINEETRESIDENCE

EN BRIQUE, 2 ETAGES

IDEAL A BERTHIERVILLE
GARANTISSONS UN REVENU INTERESSANT — -
TRES AVANTAGEUX POUR PERSONNE AMBI-
TIEUSE ET SERIEUSE. — BONNESCONDITIONS

D'ACHAT ouDE LOCATION.

— ™

  
 

 

Flatterie: Comme toute fausse
monnaie, elle n’appauvrit que celui

Famille: Société qui en. certains
endroits se compose d’un homme,  
   : d'unefemme.et d'un siens
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. que le gard e de’M. le mnire
“Laoresta dee)

hie Sg

. Nous vonss toujours espé-
Yarice,5 ‘acquérir | “Péquipe-

i nôtre terrain de jeux pour les

“nesse et a-Lhonneur de notre

- enroud”On.:s'en rend‘ comp-

    

&É Envirdn1000bébés, nés-au|

 

 
Marcelatis“bel-air” depuis

anadale jour du éouronne- (quelques jours. Avis a ceux
ent, recevront duren

néur.générelM“Fin

 

  
  

gravée.
SAT ob wold 510 «
Nostrottoirs sontcommela |
bourse. Ils ontdes hautset,
des bas et*à certaines places
Zest lu dépression totale.» Ca
Haibréellement pitié. if
M TrOTHN @

Ça fait exactement 7ans

 

é ravagé par les

  

Hani:

 

ent”nécéssaire‘pour garnir

tout juniors. Ce. terrain d’a-
museménts“serait ‘installé
voîsin du-tennis dans le parc.
+ Un-peu'debonne volonté et
cette entreprisesera complé-
tée ... au‘bénéfice dela jeu-

ville..r.eel
avn or@

Dans nbtre monde, il ya
‘bieni'desi choses “qui tourne

te; ‘on’ discute, on.critique...
‘etrien 1ié change. Pourquoi ?
Parce que rienne sera jamais
possible tant: que chacun re-
‘jetteraBUr:80N voisin lés de-
voirs--qui-lüi: incombent per-

qui n'ont.pasl'humeur égal,
|vous n’avez qu’à l'appeler et
{ilest communicatif. Je m’en
sers.moi-même aux heures où
j'ai legoûtd'avoir lair b...

~Savies-vousqu'il existaitun
“érolÿbus TAXI” sur la Pla-
ce du Marché. Il se déplace
au besoin. Je crains qu’il fi-
Risseses jours par un “court-
circuit” municipal. < . |

® so
Cd’mord, Doc. Notre arra-

cheux de... cannes a pêche
saute sur celle de son voisin
et vous sort une belle truite.
La seule de tout son voyage...

©
A la Place de Pancien quai

on est en train de faire un
nouveau parc pour remplacer
celui qui'a été échangé au
poste d'autobus provincial,
Un joli coin de disparu que
ce parcà côté de la banque
mais quand on pense qu’il
s’est sacrifier pour faire dis-
paraître une LAIDEUR qui
paraissait éternelle, il n’y a
aucun regret àtavoir.
Apparamment ce nouveau

|parc sera illuminé par des
lampadaires.

_ Les postes de taxis sont ac-
tuellement le casse-tête de -sonriellement:- <= .4

Ll PEE Ta sualTU ESja

oil gouvernent à

 

_La vie patriotique et nationale
dete mp

«mrS

“DéSsnëufteili, notre peuple s’u-
nirœ;bouf-bélébrer la fête annuelle
de son saint Patron. Le 24 juin,
nous verrous de. nouveaux défilés

seront tout au, long des parcours
pouräcèlameret se réjouir. Per-
sonne n'ignore l’activité inces- |
sante de ter Socifté Nationale,
ses initif 8‘heurbuses, le role
qu’elle a joué pour notre survi-
vance-éthnique-I-nous-fautTen-
dre grâces à Dieu des faveurs dont

Il nou ‘ lés.: ‘
RanioMMhdtoustotoutefois le pro-

verbe : Qui n'avance pas, recu-
le. Notre vie ethnique ne doit pas
être statique : ce serait pour nous
la mort à brève échéance. Durant
des PA notre peuple -à su -ré-

sister. «toutes les assimila-
tions,dar‘qu’elles-venaient. Non
seulement, mous “avons su nous
maintenir, maïs nous sommes de-
venus: atpeuple .missionnajre,-a-
vec la flamme.apostolique, com-
ment12 ldèniner- beaucoup, par-

e nous avions reçu. beaucoup.
- Sur tous les plans, le'proxrès du
Canada français a ‘été: considéra-
ble, depuis -dix ans surtout. La
face de notre pays est changée, et
nous n'allons pas nous plaindre
des ascensions enregistrées du

point de vue--étonomique, et mère
en de nombreuses aphères. Le mion-
de est sans on évolution; et.
qui n’accepte pasde marcher au
rythme du progrès ‘unfversel, ac-
cepte_facilement la stagnation im-.
productiv âces, à Dieu, notre|
peuflé veEten depuis ‘dix
ans la variété de ses ressources
spirituelles ‘et matérielles...

, Mals justement,"dans cette
iidRLde,‘notre

   

“LE"COURRIE]R':
 

peuple, de grands dangers nous

guettent, que nous n’avons pas

su, hélas ! toujours éviter. En de-

venant les maîtres puissants de

la matière, avons-nous su tou-
jours garder cette maîtrise de

nous-mêmes, avons-nous su obser-
ver le décalage nécessaire entre

l’essentiel et l’éphémère ? Grands
sont: les peuples qui savent, en

leur “temps, accepter les risques
nécessaires, mais sans rien sacri-

fier de leur mission essentielle.

Et notre mission, , Nous savons

qu'elle est avant tout d'ordre spi-
rituel, en un monde matérialisé.
Avons-nous su échapper aux é-

touffements successifs d’une ma-

tière que trop de contemporains

élèvent sur des parois, comme une

sorte de veau d'or, répétant ainsi

les mêmes fatidiques erreurs qui

ont perdu tant de peuples jadis

puissants par la pensée et la pro-

duction artistique. I1 y a des tra-

hisons qui sont mortelles à un

peuple, et accepter d’être les es-

claves de la matière, au lieu d’en

‘être les maîtres,” c’est accepter

par le fdit bien des turpitudes.

Nous nous réjouissons profon-

dément des progrès gigantesques

de notre peuple, et qui font l’ad-

miration- de- l'univers. Mais- n’a-

vons-nous pas sacrifié des traits

essentiels de notre visage ? N’a-

vons-nous pas accepté de bon

coeur une sorte de maquillage qui

tend à rendre méconnaissables à

nds. amis notre véritable person-

nalité ? Nous n'avons pas à juger

nos-voisins du Sud, mais le barè-

‘mé nedoit pas être le même pour

nos deux civilisations différentes.

Acceptor lètr mode de vie; leurs 

ces pauvres misérables qui
l'hôtel de

ILICHANGE
D’EMPLOI

! Lundi”matin, ‘M. Edèuard Sa-
voie a quitté son emploi à l’Hydro-
Québec à Montréal, pour remplir
maintenant les fonctions de secré-
taire du Surintendant à la Eddy
Match.

Félicitations et meilleur succès !
 

Nouvelle Construction

- M. Gabriel Brissette, secrétaire-
Trésorier, du Garage Roméo Bris-
sette a commencé la construction
d'un joli cottage sur la rue Fronte-
gac ouest près du fleuve. Ce sera,
paraît-il, un bijou de maison qui
ûe fera qu'enjoliver d'avantage ce
coin de notre ville.
 

Les deux blessés

de St-Norbert
L'état de santé des deux jeunes

gens de St-Cuthbert : MM. Pierre-
Paul Plante et Jean-Jacques Syl-

 

laites-cnCesoné
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‘SALADA

chez Edmond Bergeron
Téléphone : 905s 4
Saint-Cuthbert

SERVICE D'AMBULANCE:

 

LaMaison René St-Louis
est à vôtre entière disposition lorsque le deuil

. frappe à votre porfé.

SALONS MORTUAIRES GRATUITS

 

chez René Saint-Louis
Téléphone: 66
Saint-Barthélemy  
 

vestre, blessés dans la tragique col-
lision qui s'est produite à Saint-
Norbert, à la fin du mois de mai,
s’est grandement amélioré.

Les médecins sont d'avis que leurs
malades sont maintenant hors de
danger et pour plus de précaution
et afin de dissiper tout danger les
blessés viennent d'être transportés
à Cartierville, ce qui assurera une
guérison plus complète.

L'année scolaire

prendra fin
L'on sera bientôt en présence de

la réalité des vacances et Je rideau
tombera sur l’année scolaire 1952-
1953. Chacun voit avec combien
de satisfaction, les longs jours de
repos tant nécessaires pour refaire
les énergies dépensés.

Le Comité provincial de l'Ins-
truction publique a’ récemment
fixé au 23 juin la fin des classes e1
le début des vacances.
 

us, leur façon de voir et de juger,

n’est-ce point nous couvrir d’un

masque ? Nos origines mystiques

uniques sont une indication de la

volonté de Dieu sur nous. Renon-

cer à notre mission spirituelle pour

nous confiner uniquement au plan

matériel, n'est-ce pas nous enlever

toute possibilité de jouer uñ rôle

‘de premier plan ? Malgré nos-ri-.
¢hiessesmatérielles grandissantes,
nous deviendrons de grands pau-

vres, si nous venons en contra-
diction avec la volonté de Dieu

sur nous, en contradiction avec

notre mission spirituelle.
Notre saint Patron, Jean le Bap-

tiste, nous donne un exemple frap-
pant : son NON LICET retentit

toujours, car il n’a pas craint de

témoigner du Christ. Nous “devons
aussi imiter son esprit de péniten-

ce, pour ne pas devenir les victi-

mes d’une civilisation matérialis-

te. On glisse si facilement sur la

pente des plaisirs, des jouissances,

du luxe. Heureux les peuples à
qui Dieu accorde l'abondance, et

qui n’ensabusent point, qui savent

au contraire capitaliser spirituel-| |

lement pour le plus grand bien de

l'humanité. Heureux les peuples

qui tout en améliorant leur stan-

dard de vie, ne perdent jamais de

vue la primauté du spirituel sur la

matière. Notre Patron. a été un

homme d'héroïsme, de courage,

de hautes vertus: n’allons pas

ignorer son message. La vraie

grandeur exige constamment la

maîtrise de soi-même, la foi en

Dieu. N'allons pas sacrifier notre

mission spirituelle pour un plat

de lentilles.

|

  .C. M. C.
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LES FÊTES DU COURONNEMENTretiennent, cette année,l'attention
universelle, Cette maîtresse de maison n’aura peut-être pas la chance
d'assister ‘aux grandioses manifestations, mais elle pourra quand
même suivre le mouvement en décorant les murs de sa demeure de
tiches couleurs rouge royal, bleu Windsor ou de tout autre des 9
riches coloris “Couronnement” qu’offrent les peintures lavables (à
base caoutchouc) “Speed-Easy Satin” de la C- L   
“PREMIERS SOINS AUX POMMES" ou
voilà comment l’on pourrait désigner les
C-I-L dans son laboratoire d'analyse des sols à Mon
chez les plantes et de pauvres récoltes sont en effet,

: le résultat d'une déficience du sol. Le directeurdu laboratoire de

wm tonique pour|les tomates”,
recherches oursuitIa

egomalades

chimie agricole, M. Jean Leclerc, observe que la qualité du soi
varier

Chambly

Saviez-vous que...
Vous profiterez bientôt des avantages de
F‘Orlon"® dans les tissus fabriqués au

Des vêtements Infrolesables, des
rideaux beaucoup plus durables, voilà deux .
des réalisations reñdues possibles grâce 6 :
Jo nouvelle fibre acrylique,

“Marqo dépote por D Popponfo vecll

"di

Ty2 3
4 A ae wd

andement dans une même localité. Ainsi le comté de
compte 30 espèces différentes de terroir. CE
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VOYAGE : —

La températiite iiatissade de
samedi derniëdrf d'a Pas ste,Jié
un groupe d'élévës de nôtre Rctlë
Ménagère fäinillälé _d'äcceptër
l'invitation de se rendre à Qué-
bec pour le grand ralliement de
ces dites Ecoles.

_ En’ dépit de Mme la Pluie, on
chantait :

“-.-.-AÀ la bouche une chanson,
Un coeur joyeux et sincére,

Et c'est tout ce qu’il faut à de
joyeux lurons,

Pour aller jusqu'au bout de la

; terre.’

11 bruine bien un peu, mais 1

joie nous accompagne tout le lon

de la route.

Nous arrétons saluer Notre-
Dame-du-Cap : une prière ferven-
te lui confie notre randonnée, de-  mande bénédictions pour toutes

celles qui n'ont pu venir et nous

filons vers Québec, Lerceau de no- du haut de la.terrasse notre ma-|.
jjestueux Saint-Laurent,tre beau Canada.

A tout Seigneur, tout honneur:

la première rencontre se fait à la

magnifique église St-Sacrement. |
La parole de ‘bienvene ddréèséé |
par Son Fywelleticé Mer Malirice
Roy se iait très chaleureuse.

Ce distin.gué prélat nous fait ap-;

précier, une fois deplus, le rôle|

des Ecoles ménagères qui est dé
dévelcpper les qualités esgbritiel-
les gue l’on s’attend à retrouver |

en Fute fémme. Dë là, nous nous | ¢
re:dons au Manège militali
la réfection ; l’ambiance est toute
de fraternité, dé bonne humeur et-
d’entrain. Mgr A. Tessier, direc-

à la | ces hôtes de la forêt, lesquels sem-teur, des Ecoles ménagères,

parole chaude et enthousiaste ne
peut qu‘entretenir cette flamme
d’optimisme propre ‘à ces Écoles.

L'on sait que,164,juimelles Dion-
ne sont dans l'assistance ; ia ci-
riosité de. chacune est un peu ex-
cités, mais bien fite qui pourrait
les découvrir: On a beau ques-
tionné de toute part : “Vous n’étes
pas une demoiselle Dionne ?’'...

“VOUS VOUS DEVEZ DE VIVRE

Assurance-vie, feu, accident ou

automobile, etc. voyez

SYLVIO DUBOIS, Assurances générales
61,» Montcalm

AUTOMOBILES ET CAMIONS

® Reconditionnés
© Garantis
© Au comptant
© Au mois

-jdentifier oupersonne ne réussit
ébile, ou une-ule Mari; ou UH

Aülietté, ott.

Puis ootimélice la visite des
friñicipaux édificeä.ou lieux histo-
fiduès. Ad ParaHléilent, les élèves
sont heureuses de voir de leurs

yeux les salles du Conseil législa-
tif et de l’Assemblée législative,
dont les noms sont si familiers

pour les avoir maintes fois ren-
contrées dans la Géographie. Cer-
taines demoiselles cherchent le

pupitre de leur député et l’on en-|

tend &.mi-voix‘quelques taquine-
ries au’“sujet deces représentants
dupeuple. .Sans trop nous attar-
:der, nous acheminons vers le Mu-
sée provincial : c’est là que nous

découvrons combien notre pro-
vince a été gratifiée par le Créa-

teur d’une quantité infinie d'êtres
du règne animal et végétal ; nous
en sommes tout simplement émer-
veillées. Et vite une course au

Château Frontenac pour admirer

le beau
! coup d'oeil qu’offre Lévis avec son

,JoH tréversier tout blanc; lequel

{semble gentiment nous’ invitëF à
flous rendre “l'autre bord”. Le
jaräin ‘zoologfique fousattire éHor-
inémetit et Hous he podvdiis lais-
ser la vieille capitale sans ÿ jeter

un cotip d’oeil. Alors nous descen-
dons dans la basse-ville, arrivons

tout près de la Gare du Palais,
regardous avec intérêt les rues si

étroites de ‘ce cher vieux Québec

t bien vite prehons la routé de
re pour enSry, Au jardin, tout, tout

nous intéresse et nous n’avohs pas

assez de nos deux yeux pour ad-
mirer et la heauté du site et tous

blent presque apprivoisés:

Et déjà nous sommessur la voie
du retour. un peu fourbues
peut-être, mais ‘bien convaincués
plus que jamais que la géogra-

phie sur place est infiniment su-

périeure au meilleur des manuels.
Merci aux directeurs de ce grand

ralliement, merci à tous ceux qui

,_ EN SECURITE"

Pour votre

Tél. : 161-J
BERTHIERVILLE

aenssonnesaaes

 

AUTOMOBILES

Dodge 1952, 4 portes

Monarch 1949, 4 portes

Dédge 47,7 passagers

Chryslei 36, 4 portes

Ford:ER2 portes

sea

ARo 
CAMIONS

Dodge 49, V2 ton, Express
Ford 48, i ton, Express
Dodge 49, 3 ton., Spécial
“Dodge 48, V4 Ton, Express
Jeep Dodge, 44, express
Dodge 48, 1 ton,,Express
Dodge 45, “Tons

Dodge 47, 3 Tons
Studebaker 47,

Va Ton; Express.

Barre
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“ Réléphone 16.

4065, St-Denis MONTREAL
Tél : LAncaster 5278
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nous ont facilité un si beau vova-

ge

UNE DU GROUPE.

COURONNEMENT : —

Nous avons eu au couvent de

St-Barthélemy notre féte du cou-
ronnement ; non pas celui de la

gracieuse reine Elisabeth II, mais
bien. celui de notre Reine de ca-
téchisme.

Dans l’après-midi du 4 juin, M
le Curé L.-P. Lamarche, accom-
pagné de M. l’abbé H. Hétu, a bien

voulu présider la cérémonie de
proclamation des notes de reli-
gion pour l'année 1953-1954. Feé-
te bien simple, très intime mais

qui revêt, chaque année, un ca-

chat tout spécial, vu l'importance
de la matière.

Le soir, selon la coutume tra-
ditionnelle, la Reine, sa cour et
ses fidèles sujettes se rendent pro-
cessionnellement à l'église. Là, un

acte de consécration, lu par Mlle
Louise Lafontaine, revêtue de ses

ornements de royauté, consacre
tout le royaume à Marie première

et unique souveraine. Un salut du

Saint-Sacrement clôture cette bel-
le fête.

Cette année, la cour était for-
mée des élèves suivantes :

Reine du catéchisme : Mlle
Louise Lafontaine ; Dames d'hon-
neur : Mlles Marie-Laure Laforest,

Edith Drainville, Graziella Piette,
Denise Roy, Gabrielle Lafontaine,
Louise-Aline Hébert, Gisèle La-
charité, Yolande Massé ; Pages
d'honneur : Mlles Agathe Lacha-
rité, Jean-Pierre Mercure.

Ün témoin.

NAISSANCES : —

LAJOIE — Le 4 juin, a été
baptisée Marie, Yvonne, Ginette,

enfant de M. et Mma MaYcel La-  joie (Héléne Sylvestre). Parrain

et marraine‘: M. et Mme Phl!ippe
Sylvestre, grands-parents.

DÉSILETS — Le 7 juin, Marie
Gabrielle France, enfant de M. et:
Mme Arsène Désilets (Simone Du-

mont). Parrain et marraine : M

et Mme Emile Michaud.

Félicitations!

i

DE CI, DE CA...

PROCHAIN MARIAGE — On
annonce pour le 27 juin le maria-

ge de M. Marcel Caron, fils de M.
et Mme Omer Caron, à Mlle Ar-

-}mande Barrette, fille-de-M. et-Mme-

Joseph Barrette, de St-Viateur.

 

 
La pluie aide àrejeter |
poussière et saleté du
blanc intense initial

améliorée 29%.

. Avec choix com
tapisserie m

Marché Moderne Enrg.
“ (M. Béllemare, prop.)

AGENT C.LL.

slet de
erne

BERTHIER) ILLE: 

 

| SeagtiiyCrow

: Seagram's v.oO.

Sscagramsa

‘On vient de finir une belle toi-
lette à notre presbytère et on con-

tinue l'embellissement de lx ‘‘pla-
ce St-Barthelemy.”

Xx Xx Xk

M. et Mme Germain Sarrazin |
et leurs enfants & St-Jean d’'Ibér-
ville, la semaine derniére.

x Xk Xk

Mme Adélard Sarrazin réveaue
parmi nous aprés un séjour de
plusieürs mois passé chez ses fil-
les A Saint-Jean d’Iberviile.

x x x

Mlle Claire Brissette, de Mont-
réal et Mlle Hortense Dupuis,|
garde-malade de Louiseville, &n
fin de semaine chez M. ot Mme
Edmond Brissette.

* # *#

BASEBALL — Dimärithé, det- iF:
| nier, sur le térrain du ‘‘Maskinon-
ge”, “St-Barthélemy” & subi la
première défaite de la saison, par
un score de 3 à 8, en faveur de
Maskinongé. Une seule défaite sur

‘15 parties, ce n’est déjà pas trop
mal pour nos jeunes et nous les
en félicitons.

 
. Cy ony -

Mais; ce: sers. lé: revatio; di-
manche proehain,4:2. heures.

; ‘’Maskinongé’’ : viendra ,à. Saint-
Barthélemy ‘le i4 juin,etl'on
g'dttend A une”fo ne ‘Fecord. Dé-

| JA,168 pails‘vohtbostrain ‘stTon
| 8spbre utigrandeVHetolré dela
|part du “St-Barthélemy™>En at-

1 téndant, rgtre club:-de- base-ball
sentrain. fre axdeur, ét nous
souhaitonsbon succès. au club de
Jean Barrette. Qu n se Fénde en
fouls dgplindsr nos jéunes!!
CXR RE

NOUVEAU“TRORE
Kilard Kaymoni
‘Barrette: age
bésy Sylvobtré
Durand Aiiñé ‘

Grand St-Jac
Fatley Créniènt ”

b

reon

mise 6004 bmn.

 
 

 

28, Iberville — Télépharie: 78|"
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- lessupérieurs. des.collèges

©Ilya:quelquesmois, lesmai-

© Phistoire delaprovince qu'une tel-

  
   
    

   

 
AS É

 

devient une réalité

d’ensei
vince de Québec”

sera. établie. dans
chain,
. Un premie ‘off
de la réalisation de ceproj
vergure: a étéposé le 8 juin
Cap-de-le-Madeleine. Ce

 

(mon of

petits: séminaires se'sonf réunis!
jour signer la requête nécessaireà!:

Foctroi des Lettes Patentesqui, -
créent la Fédération.’

La Fédérationde os|
CollègesClassiques|

Une “Fédérationdes insiititions
nent classique de lapro- +

 

sonsd’enseignement secondaire af-||
filées à l’Université de Montréal|
ont confié.àun comité le soin de|-'
préparer les documents relatifs à
l’organisation de la Fédération.
Les maisons ont déjà approuvé'un
premier projet. Elles possèdent en
ce moment un texte définitif. Et
l’on estime que la trés grande ma-
jorité, sinon la. totalité d’entre el-
les, accépterade faire partie du
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AU CANADA

  

 

      

 

   

  

 

  

 

  

1630ZPORIMIER|[ioIRBAGUE DE VALEUR|iT76-LES ENVANISSEURS
TROUVEE DANS
uy Poisson fais

 

 
“ Calendrier présenté
par Molson’s pour

rappeler aux

diens d'aujo

les événements sé

rieux où Joyeux qui
ontmarquéles ahnées

coulées.

Cane-
urd'hui

  
maisons d'enseignement secondari-
re auprès des autorités civiles et
auprès des autorités civiles et au-
près dupublic en général.

 

‘Ce.setala prémière fois dans ‘centre nerveux de _

le Fédération sera mise sur pied.
Safondation a été résolue dans

le butprovincial -vS fwafwwafw|
le but ‘principal de permettreaux
maisons d’enseignement classique
l'étude en commun des sujets qui
les intéressent. : : 5

Cette fédération par exemple,
travaillera à l’amélioration des pra-
grammes d'étude, des méthode:
d'enseignement, et le reste...

”. 20

l’économie
“Les banques canadiennes ne

contrôlent pas une partie tellement
considérable des capitaux du pays,
mais c’est la partie laplus mobile,
la plus dynamique, qui, au fond,
constitue dans l’économie du pays
le centre nerveux de cette même
économie”. Voilà ce que déclarait
M. Maurice Gervais, gérant géné- Elle assurerg.une liaison:étroîte

entre les oollègue-et les: autorités u-
ral ddjoint de la Banque Canadien-
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niversitaires. Elle représentera les‘ ner donné à l’occasion du tro

Nos Banques forment le|

me congrés dela Corporation des
maîtres électriciens.

- Ce congrès, qui s’est ouvert jeu-
di, s’est terminé ce soir par un
banquet dont le conférencier a été

-le premier ministre de laprovince.
| Citant l’ouvrage réputé de Stuart
Patterson, “Canadian Banking”,
M. Gevais a dit: “Nos banques
| commerciales ne contrôlent pas
june partie si considérable de nos
capitaux. Nous savons cependant
que,si le centre nerveux cessait de
attre, ce serait la mort de l’orga-

nisme économique”.

| D'autre part, le gérant général|
adjoint de la B.C.N. a tenu à sou-
lignèr: ‘On ‘aurait tort de s’en
prendre aux banques chaque fois
qu’il y a un remous dans les affai-
tes, queleséhoses ne vont pas à

ne Nationale, à l'issue-d'un déjeu-' notre ‘pré. Ces ur in:aSéleu notfe pré, C'est exagérer leur in“fluénte que de tenir les b
responsables des changements dans
la situation économique et finan-
es 9

.

j' M. Gervais a poursuivi en di-
sant que la concurrence est l’amie
du commerce, et que chaque ban-
que s’efforce de surpasser les au-
tres dans les services qu’elle rend
à saclientèle. “Si les banques
-étaient nationalisées, a-t-il ajouté,
il ne pourrait plus y avoir de con-
currence.”

I. Aprés avoir montré l’inanité
d’une certaine opinion, à l'effet
que les banques réaliseraient des
profits fantastiques, le conféren-
cier a conclu: “Ne souhaitons pas
de changements brusques, de mo-

isiè-J leur épiderme se couvrir de postu-|
les hideuses.

d’une nouvelle publication aditée
par le Ministère de l’Agriculture
de Québec, grâce à la plume de
M. Richard Coyouette, agronome-

anques|

 
“|difications radicales qui “Fisque-
raient d’affaiblir notre système
bancaire et qui pourraient- avoir
des répercussions fâcheusessur l’é-
conomie du pays”.

Désirez-vous 

A

BERTHIRRVILLE«Tél: 181 on 184”

Pre.      
rerere etàtri

JOURS .A“VOTRESERVICE©
1

 pouvoir identifier

l’herbe à la puce
| Beaucoup de gens connaissent
l’herbe à la puce par ses effets
‘pour avoir déjà été victimes de ses
méfaits qui provoquent les mala-

dies de la peau; malheureusement,  peu peuvent la reconnaître” avec
sûreté.

i On considère avec méfiance les

plantes inoffensives et on traite
‘Avec un total mépris de prudence
* celle-là même qu’il faudrait éviter.
| La connaissance parfaite de cet en-
nemi éviteretà de nombreuses

i personnes le désagrémentde sentir.

four organisme envahi de déman.
geaisons intoléraliles et de voir

  

 
 

simplement
Division des

feuillet I. R. 9,

Ce. bulletin fort bien présenté
par ailleurs est maintenant-a la dis-

Ceci est extrait de la préface position du public, et ceux qui dé-
sireraient se le procurer n’ont tout

u'à s'adresser à la
Publications, au Mi-

nistère de l'Agriculture de Québec,
botaniste à la Division des Mau-|en indiquant son numéro, soit
vaises Herbes. 10° GE

CAMPAGNE D'ABONNEMENT
Le mois de juin sera une périôde d'abonnement

à notre journal.

Dans Berthier et les paroisses environnantes une
personne autorisée par le Journal passera recueillir
de nouveaux abonnés et recevra aussi les renouvelle-
ments. Certains de nos abonnés arrivés à échéance .

. Onfyreçu un avis de renouvellement, ces personnes
— Voudront bien s'adresser à leur représentant local ou

encore nous faire parvenir le prix de I'dbonnément di:
rectement à nos bureaux. Vous pouvez voir votre
date d'échéance sur la ‘petite bande à l'entête du
journal.

Nous espérons que vous recevrez notre repré-
sentant avec sympathie: et qu'un nombre toujours
grandissant d'abonnés nous continuera ce magnifi-

que témoignage d'appréciation et d'encouragement.
Cette marque de confiance nous incitera à travailler

encore plus pour que le Courrier de Berthier soit votre

meilleure source de renseignements.

D'avance, nous vous remercions.

 … COUPON
D'ABONNEMENT

Si vous voulez recevoir “Le Courrier” chaque semaine —

sans retard — abonnez-vous en découpant le coupon qui

suit et en le déposant à la poste!

LE COURRIER DE BERTHIER
6, rue Lafayette, BERTHIERVILLE
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année.
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Ci-inclus .......

 

Je désire m’obonner au Courrier de Berthier

… (Nombre de mois). $2.00 par
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et leurs enfants, ainsi que Gaston
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NAISSANCES:

Le 3 ‘juin fut:baptisée - Matte:
Mictielihe Daniel; ‘enfant de M: et
Mme Germain -Latour (Aline--Mo-
reau). Parrain et. marraine :. M.
et Mme :Honorius- Valois ; por-
teuse Micheline Valois.

x Rg

M. et Mme Gilles Valois (So-
lange Massé), un fils.

Félicitations !

VA ET VIENT : —

Samedi. dernier, M.. et Mme
Pierre Bergeron, Mme Bernard

Bergeron, M. et Mme Jean Berge-
ron, M. et Mme Wellie Bergeron.
Mme Léonard Barthe, M. et Mile
Jules Bergeron 4 Montreal, a l'ec-}
casion du mariage de M. René
Bergeron.

kk kk

M. et Mme Gilles Marcotte et

leurs enfants pour l'été chez Mme
Jean Bergeron. ’

WRISTSNINN

lle Dupas
NFRNNNNN

VA ET VIENT : —

M. et Mme Wilfrid Degrandpré

Degrandpré chez M: et Mme Bm-
manuel Degrandpré.

x * +

M. et Mme Jean-Luc Ferland et
leurs enfants chez M. et Mme Lio-
nel Rochette.

* *

Mme Donat O. Guévremont et
Paul et Nicolet Guévremont ches
M. et Mme Jos-H. Guèvremont.

*k kx Xk

Mile Irène Sylvestre chez M. et
Mme Jean-Paul Sylvestre.

ook kX

Mme Victor Guertin chez Mme
Jean-Claude Valois de St-Ignace.

* kk Xk

M. et Mme Romuald Beaucage

 

   

   

Nous avons un pneu

GOOD/VEAR
pour toutes les bourses et

sous les usages
   
    
   

 

  
     

 

Les Super-Cush-
on plus mous,
lus sûrs et
urables am Ao

rentle roulement Ÿ

 

    

     
   
  

    

  

 

   
    DELUXE

8 Le meilleur pneu
' classique. donne

maximum de
sûreté et de mil-
Inge. HE

"MARATHON
durabilitéà unprix
remarquablement

   
   
     

   

  

STUDDED SURE-GRIP
Démarrez et faites

votre chemin dans
“ Maboueoulansige!l

; Sanschaînes.

   

     

    

  

 

iF “aAaaizeTitkait
Jet 16

{frère M.-et Mme Gilles:Ferland.

‘| CUTHBERT SYLVESTRE

-Flieu « les: funérailles “de - Cuthbert

|SÉANCE TRÈS BIEN

- réussis. Les grandes et les moins

      

 

  

   

  

  ‘enfantsvéhèx46. otes
hilippe. Couzebeure 5
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fin-de-metmaisedéTenttamille.
* Æ ®

“ Mme Clément ‘Rocray.“ches ses.
parents.

+ =. MEL

-:MmeIenfin Qe
semaine &Montréal.

x kk
M.‘RosaireFerland:chekson|

x ok Xx

.Plusieurs -natigateurs en fin de.
semaine -dans leur famille.

xe fe. kK :

Mille - Béatrice - ‘Moreau, M. ot
Mme Jos. (Lemire, M. ét Mme J.-'
Paul ‘Sylvestre: ‘et. leura-renfants
-zhez.'M. et Mme Germain: 'Latonr
38!‘8t-Ignace de.Loyola,

St-Cuthbert

‘ +

  

USINE

FUNÉRAILLES DE M.

Lundi matin, le 8 juin, eurent

Sylvestre. épdux de feue. Dorilda
Rondeau. M. Sylvestre laisse dans!
le deuil son fils Jean-Marie et sa
belle-fille, Gertrude. ‘Sylvestre,
ainsi que plusieurs petits” enfants;

‘son ‘frère Joseph,’dè Berthier :“et
quelques autres parents dont on
‘ignore les noms. Le service fut
hanté à 10' h. par M. le curé J.-
A. Charpentier, diacre et sous-
diacre, MM. les abbés Forest et
Fafard.
Nos sympathies à la famille.

PÈLERINAGE ANNUEL ; —

Mercredi matin, le 10, cinquan-
te franciscains et franciseaines de
la paroîsse et Jeur aumônier M.

le vicaire Forest auront le plaisir
de faire le pèlerinage annuel à
Lachute. C'est toujours intéres-
sant de parcourir des villages é-
‘rangers et surtout connafitre une

belle place de pèlerinage. Souhai-
ons bon voyage et belle tempé-
rature.

RÉUSSIE : —

Dimanche après-midi, avait lieu
au couvent de la paroisse dirigé
par les Soeurs Sainte-Anne la ré-
pétition d’une séance donnée par
leurs élèves. Madame Fernand
Delorme de Montréal qui donne les.
cours à ces élèves aurait été des
plus heureuses de les voir exécu-
ter. Ces cours de culture physi-.
que et de ballet furent des mieux

grandes, toutes méritent des fé-
ficitattonsNousavons /remarqué
la belle formation des élèves et la
nolitesse qui ont toujours ensel-
gné les religieuses de cette com-
munauté.

Soyez prête
pourl'hospitalité

 

 

 

 

 

fen

{du ‘contraire. Et cela‘sera tant.
[mieux >pour ceux qui sortiront def
-{leurs-réves et envisageront la Téa-

retrouvé la dou

“L'atelier de.outa
nant «à «monsieur ‘le:Notaires Ber
zinet-va:toujours grandissant:>of
y-4.installé plusieursiautres.AOR
ling-et avots-d’autres-couturl
Ca.va:biende partet:d'autres’

ciproquement satisfajts: Nous 108~
ons M. Bazinet de-l'heureuse idée

nous nos quelques: jeunes:filles:;

eonsèrve encore chez nous ‘quel-

passant le: temps.

NETTGYONS, PEINTURONS,
'EMBELEISSONS
NOS:DEMEURES : —

beau temps, les gens s'appliquent
à-faire.-du…plusbeau.MM. -Alfred
Carpentier et Doria Dauphin ont
fait de peinture, leur maison plus

belle.;. d’autres veulent faire pa
reil, l'exemple entraine .

Faisons de beaux parterres, de
ia toilette ; sachons attirer les é-
trangers et si notre village n'est

Pas. populeux, ce sera au moins
une route où l’on pourra remar-
quer quelque chose de joli au pas-
‘sage. Les citadins ont déjà -plu-
steurscamps dans le haut de la
‘paroisse, nous en ‘aurons d'au-
tres.

 

Laelédusuceès
pour

l'ingénieur
dedemain.

Rrécieux conseil donnés par
MM. Marc Trudeau ét René
Martineau à la sociétédes
conférantes de l’Asso-

1e--toit--dupaintoùVar 4

employeur et:sinployées sont Té-|

qu'il-à -oue -de -aavoirgarder chez |

‘D'hatres cousentà‘domicile, du- :
vrage:venant de l'étranger : ce:quil

ques-ptastres qu’on peut-gagner-en.f

~Nous. . renfarquons qu'avecJet

  
 

   
 

        

  

     

Lun,Mar, Mer, Jeu; J
“Mendredi:
iSamedi:7

E Dimanche: TRE CENTRALEÀ MONTREAL:8.
NOTRE 758 Berri — Tékve0195
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Nombre de situations:ayantageu-
ses ont été ratées par suite de
cette carence, et je pourrais en:
ziter plusieurs’, dit M. Trudeau.

faction d’une vie bien remplie et
‘utile -auront des joies intellectuel-}

‘es nombreuses”. Il conseille à
zeux :qui préfèrent la solitude de:
se réfugier. dans les laboratoires
où ils pourront ‘faire profiter les
autres de leur savoir, tandis que
tes individus à caractère plus #o-

construction ‘et d’administration.

‘travailler ferme sans brûler les ciation des étudiants
de Polytechnique.

par Jean Marion

les qualités maîtresses de 1'in-
‘génieur qui désire faire un succès
de sa vie, tant pour lui-même que à
pour sa famille, sa ville, sa pro-

vince et son pays.

Tel est le sujet développé, par

MM. Marc Trudeau et René Mar-
tineau ingénieurs, alors qu’ils é-
taient invités à parler ‘des débuts
de l'ingénieur’ devant les mem-
bres de la société des conférences
de l’Association des étudiants de
Polytechnique, sous la présidence {
junstagedans —une--firme—d'ingé-—
de M. Paul-T. Beauchemin.

Les deux conférenciers ont été
vrésentés par M. Paul-T. Beauche-

conférence, et remerciés par M:
Gilles Buteau, président de l'Ay-
sociation des étudiants.

La réalité de la vie

M. Marc Trudeau, ingénieur
professionnel, .gagnant du prit.
Colin et ingénieur-conseil d’une
importante firme locale, a donné
quélques conseils aux ingénieurs
sortants de Polytechnique. C'est
ainsi qu'il invite ces derniers à
“oublier leurs {llusions d'études
ot que les temps durs sonttermi-

La passion du travail, le cuite ||
de la recherche particulière etf
générale, l'esprit de décision, la}
ténacité et la. persévérance sont F

  

min, président de la soctété des f.

:'M. René Martineau, également
nieur.professionnel et-l’undes

titer
"perçu ‘d'un voyage: asParlaod. 11
ast-allépoursuivredes études. ©
ateurs-conselis enmatière de
tot:précontraint:

 

bord -l’atilité des contacts :&
[des ingénieurs venus..des quat €
coins du monde à Paris pour BY:
perfectionnerPuis il en vient à

Polytechnique, à Motitréal,
‘comparaisonde celuf:‘des autres:
Fpays. :

“Le cours‘de: Polytechnique;
H, n’est.:pas-‘aussi spécialisé

  

tdant, il a l'avantage de nous don-
Ler une.formation d'ingénieur:
plus génétaieét plus pratiqneque
tèlle debiendes écoles euraféen
nes.”

pout 1 . “Ces‘désa-
reantages, poursuit.‘sont. minis
mes. C'estI piriode.dé réadapta-
“don au Hetailf-du voyake;car ir nés.” “La vie, dit-fl, se chargera}

lité.”

- Plus; join, 11 convie ses jeunes
auditeurs à ‘prolonger leurs .é-|

i '{tudes, non pas seulement par ‘des
+" [epécialisations, mais par des re-]
“-jehtrches ‘générales: -

cours,Joursultdl, out  
   

; ne peuvent s'exprimer coùvens-
ou l'satre lan-§

lo et
-Oombien:hr

meittdune Ries
-RQuakddlsigit de rédiger un

fe faut.pasimag I gue:
Froyage..d'étude, nous‘pérméttra
‘oujoutsderoommanden an hairy
supérieur‘àà Fa.‘moyeitnel” :

 

     rapport, ils sont à court de mots. f

Le conférencier signale égale- 3
ment à l'attention “des étudiants. que
que ‘‘ceux qui cherchent la satis ;

   
zial verront des ‘champs d'action|
‘rès -vastes ‘dans les travaux de |

Enfin, il invite lés étudiants - i |

itapes, à- poursuivre leur’forma- hart

La formationodio CRE

jaaguante-du ‘Prix Ernest-Cor- |À
ter” en‘ærchitecture,- a.faitpro-| >»

ses.auditetrs:dian href.asd

+. 18’ contérencler relate tout:li4

{parlerde.ls-formation-dunnée-par- :
en |:

te gi
nis

aussi poussé scientifiquement quel
rte cours donné dans la plapart des}
tuniversités des autres pays.Cepen- |

ce | avantisges-:desino
ger, M.-H - sôu

si, dit-il, re‘none.DOUY gusdcqué-
rir dexFrancaitls Gustdu‘détail

 

pién Sapp dre"refé
Et 'M, “Martindag termine en’

‘souhéltant aux‘étudtants de pos-
séder' uneforte::dose de persévé-
‘rance et de patienceatin'd’eén ar-
river au succes somplet dans leur
proféssi i ;  

     

   

  

  

     

  

   
   

 

  

 

  

    

  

  

    

Puis il:traite des avantages:of9 f:
[fémavantagsedu-Torage ‘à Yétrand
ser
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; ondelornouvelle”
AE = a!

BrasserieCarlingdeMontréal j
Le‘maire-Huadecouper lerrubemtraditionalle16 juin.

«bn }Sl -

;npeue sage’etd'ambouteillag6-au 5930.
>du hidelar De-Gaspé, à,Montréal

     

 

  

 

      
  

  

     

tien Houde, couperale ruban tra
ditionñelenpréséneeide.nombreux

invités:Cette térémonie marque
ra le début dwsprogramme.inau-

{|guraldequatre.jours qui-compren-
dra; entre‘autres choses, une ré

, [ceptionà Ia brasserie, le17etle
18, pour des centaines ‘d'invités

|spéciaux: La ES

“Des: ministresédéraux- et.pro:
vinciaux sssistéront a lacérémonie
inaugurale au cours de laquelle le|

. président dela compagnie, M.C.0.

      

  
  

“Ld.nouvelle brasserie. Carling guisera officiellement inaugurée à
Mantréal.lemardi 16 juin:posséde Punedes plusgrosses bouilloires de |
l’industriecanadienne de. la-brasserie. Ci-haut, on voitle dessus de cette
bouilloireAu. premierplan, degaucheà droite: MM. A.H. MacCarthy,
gérant de'la-brasserie; Raymond L. Milette, gérant des ventes, et Stan-
ley Parker,maître-brasseur. Natif de la.ville de Québec, H. MacCarthy
fut aviateurau cours-de la-dernière guerre, comme du-reste M. Millette.
Celui-ciest né & Feassett, comté-de Papineau, et il a terminé sesétudes au
Collège"St-Michél àBuckingham. Il est membre du conseilCrémazie
desCheyéliers de.Golomb, LNGER WEEE MAE Ee

i |moderne

: (Grâce àasa.climatisation et a sare-

: Dalton, et le maire, M. Houde, por-
: |teront la parole. Un déjeunersera |
i [serviàl’issue de la visite de late-
lier:d'embouteillage qui suivra la
cérémonie. d’inauguration.
Lanouvellebrasserie Carling oc-

cupe un imposant édifice qui a été
) |entiérementrenové au-coiit de plus

: de’ deuxmillions-de-dotlars.L'ou-
tillage et l’entreposage, est le plus.

soit. Ainsi les com-
resseurs e gaz carbonique sont

i |'les plus perfectionnés qui existent
dansTindustrie dela brasserie. La

: feuve debrassage est la plus grosse
des quatre fabriques Carling; C’est
donc l’une des plus grosses dans

ME: | toute l’industrie de labière. Enfin,
/ |les appareils de refroidissement, en
; acier: inoxydable, sont les plus per-

fectionnés. qui existent, n’importe
| où au. monde.

‘On a Rouse jusqu’à un degré
e souci de la propreté.

‘tenuesous pression, l’air de la sal-
He de fermentation est aussi pur
que: célui des salles d’opération

| d’ün hôpital; le procédé d’embou-
teillage est tout ce qu’il y a de plus
hygiénique.

Un cadeauaux militaires canadiens

Des- dispositions ont été prises

la Défense nationale pour que Pi- 

 

ntréalaotmar-
2 deMot rabse-|

 

quée. par Penvoid’un_chargement
e bière Red Cap-et d'un charge-

ment de lager Black Label aux mi-
litaires canadiens en Extrême-0-
rient.
Un représentant officiel de la dé-

fense nationäle‘sera présent à l’i-
nauguration, pour ‘accepter ce ca-
deau au nomde-nos militaires.
Aussitôt après,-les cargaisons de
bière seront expédiées outremer.

LesNouveaux Livres:

MEN. ALLANT
PROMENER

par Fr. Gaudet-Smet
(162 pages — 75 héliogravures)

Prix :$2.50

” Tousles livresdeMadame Gau-
det-Smet sont des témoignages d’en-
thousiasme et de ferveur : d'une fer-
veur, Mon pas romantique, mais
pleine de réalité et d'expérience.
Une des idées-forces de son action
c'est de chercher, “aëllexrs”, des
sources de renouvellement, de com-
parer ce qui se fait, “ailleurs”, et
d'essayer d'appliquer chez nous ce
qui a réussi “ailleurs”, en laissant
tomber tout ce qui est simple sno-
bisme ou réalisation inadaptable.

Cet ‘’ailleurs”, dans le cas présent,
c’est la Suède avec. ses expériences
sociales souvent discutées, son sty-
le de vie lumineux, ses arts domesti-
ques merveilleux, cet artisanat qui
est presque du grandart et ces mille
et mille choses qui font que le
voyage qu'elle a réalisé en 1948
aux régions scandinaves est plus
qu’un récit pittoresque, mais un té-
moignage riche en résonnances de
toute sorte, un message truculent
et généreux, cordial et sensible.

Le texte alerte, pittoresque, en-
avec les autorités du ministère de| richissant, à l'image de son auteur,

est.accompagné de 75 héliogravu-
res de toute beauté réalisées d'après
des photos originales de Desparois 

PAGE 7

(qui fut, lui aussi; du voyage) soit
d'après des da ts photogra-
phiques de l’Institut suédois ou de
l'Information norvégiens. ”

C'est ainsi que ce volume se pré-
sente non seulement. commerun
texte passionnant à bremaiscomme
un ouvrage merveilleux à regarder.

Chez Beauchemin, 430, Saint-
Gabriel, Montréal.

 

Le congrèsannuel
de la L.O.€.
se tiendra
prochainement.
Nous apprenons de source auto-

lique tiendra sa Session Intensive
annuelle, les 2 et 28 juin prochains,
au Séminaire de Valleyfield. C'est
la première fois que cette impaz-
tante réunion de la LO.C. se tient
en cette ville. La fédération de Val-
leyfield n’est affiliée à la LOC.
nationale que depuis sept mois.
Ce congrès national de chefs fé-

déraux permettra aux représen-
tants et représentantes des 32 fé-
dérations locistes du pays de con-
centrer leur attention sur le pro-
gramme d'action que le mouvement

née 1953-1954.
On nous informe que les pré-

paratifs de ces assises vont on
train et que rien ne sera négligé
pour que ces jours importants cons-
tituent une base solide aux activités
des douze prochains mois.

projette d'entreprendre pour l'an-

 

Salon de Beauté _

MARIE-ANTOINETTE
Coupe de cheveux

Permanentes — Coiffures

46, Frontenac ©‘ Tél. : 200
BERTHIERVILLE .    
 

 

“OFFERTES SUR TOUTES LES MARCHANDISES:

  

       

ES-REDUETIONS-EXCEPTIONNELLESQUI:SONT fo

 

”MONTRESBRACELETS, BIJOUX, ARGENTERIE ET VERRERIE

SPECIAL EXTRAORDINAIRE DE LA VENTE:

Montieï-bracelets “Armstrong”, 15 pierres, pre- n°50
»mièré6 qualité, garanties ‘pour un-an, & partir de

     
   
   

  

  
  
   
    
  
  
  

  

  

    
: L'ASSOMPTION ;

Tél.Reis = ae
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STRONG

—

BERTHIERVILLE
et L'ASSOMPTION
 

BAGUES  

  
Participez au co

3 Armstrong poste C.J.S.O.
_SORELby ey A

ncours

 

 

 
 

 

h. a.m., qui vo

| phone,

 

 

CONCOURS FORMIDABLE
Ecoutez tous les matins de lundi à

samedi, le poste CJSO à 7 h. 25 et à

ditions du concours.

Envoyez vos réponses qui vous vau-

dront peut-être deux fois $50. Si vous

n'avez pas la bonne réponse, on vous

remettra quand même $5.

—Yk

FAITES COMME TOUT-

BN LE MONDE:—
Bénéficiez des prix spéciaux de.cette

grande vente annive
part à ce concouts

Rendez-vous jramédiatement ou té

us donnera les con-

 

rsalre of prenez
formidable...  
 

 

Pour Papa

Joli ensemble de

CRAYON et

PLUME
a prix trés spécial

A/occasion de a

Tete des Pires ;
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LECOURRIER DEBERTHIER
 

 LA PROCHAINE GÉNÉRATION SE PRÉPARE

 

POUR LA DISTRIBUTION

DES PRIX
Madame, Monsieur,

Voici venirla fin de l’année sco-
laire, et de nouveau, il nous faut
penser à la distribution des prix.

Encouragés par le succès de la
collecte de l’an dernier, nous nous
permettons de faire appel une fois
de plus à votre générosité. Nous
vous tendons donc la main en fa-
veur de nos chers élèves tout. en
vous assurant que toüte offrande
en objets ou en espèces sera la très
bienvenue. Un reçu pourra vous
être fourni sur demande.

Veuillez agréer, Monsieur, Ma-
dame, l’expression de mes senti-
ments les plus distingués à votre
égard et mecroire,

- Votre très obligé,
ARCHAMBALULY, c.s.v.  

Remerciements
Merci a tous ceux et celles qui

ont brillé par leurs bons services et
ont aidé à embellir cette Amicale.
Soeur Sainte-Reine, Soeur Saint-
Wilfrid-de-Rome et Soeur Sainte-
Béatrice-du-Rosaire, anciennes
maîtresses du couvent ont eu le
grand plaisir de venir. D’autres
avaient été ‘invitées, Soeur Saint-
Prudent, Soeur Sainte-Anne-de-
Beaupré, Soeur Sainte-Françoise-
de-la-Visitation, Soeur Saint-Ed-
mond-Marie, Soeur Sainte-Julie-
Martyre et Soeur Sainte-Jeanne-de-
Rouen; toutes ont remercié et re-
gretté de ne pouvoir venir, leurs
obligations les en empêchant.
Croyez, chères Anciennes à leur
profond souvenir et soyez assurées
de leurs constantes prières.

UNE ANCIENNE..
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 RDINATIONS ET VOCATIONS
Dans tous les diocéses, les Quatre-Temps ont marqué,

comme chaque année, lo période désignée pour les ordina-
tions. On remarque, cependant, non sans regrets, que la liste
des ordonnés n'est plus aussi longue qu'autrefois, il y a dix
ou vingt ans. Et pourtant — c'est le point crucial — le partage
des diocèses, le démembrement des vieilles paroisses, la créa- ;
tion de nouvelles, exigent de plus en plus, de nombreux ou-
vriers de la Vigne.

I! existe, un peu partout dans la province, des oeuvres de
vocation. Élles ont pour mission expresse d'aider ies jeunes
gens, désireux d'être prêtres, dont les parents n'ont pas les
ressources nécessaires, pour leur permettre d'atteindre ‘’LE
PLUS GRAND IDEAL” qui existe sur terre.

ll est du devoir impérieux des gens fortunés d'aider ces
oeuvres de vocation, qui sont les pépinières spirituelles d'où
sortiront les prêtres de demèin.

Même dans notrediocèse,nouscroyons savoir que la re-
lève ne -s’opère pas comme il faudrait. I n'y a plus assez de
prêtres pour accomplir tout le travail projeté. Dans un diocèse
où existent tant de familles nombreuses, c'est un déficit inex-
plicable, encore qu’infiniment regrettable. Le prétre, de tout
temps, a joué dans la vie de nos paisibles paroisses, un rôle
de grand seigneur, un rôle-vedette, à une époque où les pro-
blèmes compliqués surgissent, sans répit, le prêtre reste enco-
re, pour nos populations, le guide le plus sûr, l'ami le plus dé-
sintéressé, le Chef le plus serein.

Parce que le problème des vocations sacerdotales prend
un aspect sérieux, nous avons jugé opportun d'’attirer l'atten-
tion de nos lecteurssyr cette question. C'est un peu le ‘’dis-
cret paiement” ‘d’une ‘dette de reconnaissance envers nos an-
ciens professeurs - prêtres, du bon temps, du plus heureux
temps de collège.

Lonoble tradition qui veut qu’un prétre, dans une famil-
le, soit fe plus grand honneur qui puisse lui échoir, doit se per-
pétuer dansle Québec. Autant pour le maintien de la Foi, de
fo Longue, que pour celui des saines idées, et d'un standard
de regretterne pas Fitre. . .

SUCCES DF
L'AMICALE NOTRE-

‘’Qu’il fait bon revoir les lieux
où l’on a grandi,

Et remettre ses pos
dans les pas d'autrefois.”

si nous en jugeons parl’enthou-
siasme qui vibre dans tous les cer-
eles formés, le‘poète a dit vrai.

Les Religieuses, tout comme le
Conseil de l’Amicale et les Elèves
actuelles, étaient fières devoir re-
‘venir les Anciennes de plusieurs
années. Mais sincèrement, nous a-
vons regretté la présence de plusi,
d’une Ancienne à cheveux gris, ce
qui aurait complété le beau nom-
bre de jeunes Dames et Demoisel-
les aux cheveux blonds ou noirs.

Après l’inscription, c’était le Sa-
lut du Saint-Sacrement chanté par
la chorale des élèves actuelles, ce
qui nous a attendries et reportées

à dix, vingt, trente, cinquante ans

en arrière. Après le cantique tra-
ditionnel à la Très Sainte Vierge.
nous nous sommes ‘rendues à la

présidente nous souhaiter la bien-
venues. C’était gentil. Quoi de plus
charmant qu’une mimiquê intéres-
sante, accompagnée d’une simplici-
té qui plaît. Déjà nous nous sen-|.
tions en famille.

Notre bon Monsieur le Curé a
bien voulu présider cette réunion
et nous le remercions chaleureuse-
ment. Merci pour son conseil pré-
cieux: oui, si chaque élève. nous

portait une nouvelle“adresse.
d’anciennë, “nous serions. recon-
naissantes pour un si belle chari-’
é.=

Après lecture du rapport de Ma-
dame Boucher, qui remplaçait Ma-

vions le grand plaisir de voir le
film: “Les mains vides”. Toutes
ont été vivement intéressées. Merci
à celles qui ont pris l’heureuse ini-
tiative de le faire venir.

Au goûter pris dansle réfectoire
de jadis, si plein de souvenirs, les
langues se sont déliées et il n’y a
pas eu de secondes perdues, allez-
y voir. Un goiiter succulent aidait
aux évocations piquantes qui
mouillaient les yeux ou faisaient
rire. Dans tous les coins, nous en-
tendions cette aimable réflexion:
“C’est une denosbelles Amicales”.
Tant mieux! Nous vivrons de sou-
venir jusqu’à la prochaine Amica-
le; d’ici là, recueillez des adresses
et veuillez nous maller cela:

DIRECTRICE DE L’AMICALE

NOTRE-DAME-DU-BOCAGE

BERTHIERVILLE, P. Q.
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salle pour entendre notre aimable |

demoiselle Louise Olivier, nous a-|

9.15 hres |}Le matin

Le soir 5.37 hres |

Le matin _ 9.04 hres B

Le soir 5.37 hres
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A VENDRE
Brûleur à l'huile

Breeze’’ usagé, en très bon état,
à vendre à bon marché. S’adres-
ger 4: JE. SYLVESTRE,59,‘me
Frontenac, Tél,:3 oJ, : ;

 

 

lation moderne, située :à
somption, centre industriel. : ’
dresser à : HENRT MALO, 8),
L'Assomption :: ‘619-482, LAV.
TRIE, QUE. A

SECTION DESPETITESANNONCES
D y a quelque chose pour: vous: dansmon Annonces classées

 

“Boston|’i

 

ErteloBauchirie“avec”“autel”l.
LAs |:

 

    
  

  
  

  

à sony’DEMANDER
ur eo" position,ha,THvon

Rn py BIRON, 259, rue Mon.
calm,  -Tél, 119;

:

BERTHIÈR

    

  

  

  

 

 

S CHAMBRES= PENSION

 

À VENDRE
Un YATCH “‘Peterborough’*” 20.

pieds, Moteur ‘Evinrude’-29%
forces. Un fusil 12 “Steven’. Une
Carabine 22 ‘“Cooey’”. Un camion
“Diamond T' 3% tonnes 1948,
boite dompeuse. A TRES BONNE
CONDITION. S'adresser BA Je
RENÉ ASSELIN, Tél. : 92853;
SAINT-CUTHBERT. a
 

DOMESTIQUES

voir offrir aux tisserands, a:“des
prix avantageux : du Coton Na-
turel, 216-28. Coton Mercerisé
blanc 28-216 à 95 cts la 1b.

 

À VENDRE
Jupes et ‘châles tout laine tissés

à la main. Bon choix et prix bien

bas. Une visite est sollicitée. —
GRAND'CÔTE, Tél.: 929 S 8-1,
BERTHIER, P. Q.
 

-CHALETS À LOUER
AU LAC CORBEAU. A la sal-

son ou à la semaine. Pour infor-
mations, adressez-vous à : J.-E.
SYLVESTRE, 59, rue Frontenac,

 

Tél.: 74-J, BERTHIERVILLE.

ENFIN
LA PLUS BELLE MERVEILLE

, DU SIÈCLE
Vendeurs ou vendeuses avec ou

aucune expérience. Temps régu-
liers ou temps libres, réalisez jus-

NUIT”... 100% nylon, approuvé
par la C.I.L. Montréal. Admirable-
ment empaqueté, comme dans un
paquet de cigarettes, aux couleurs

vives, enveloppé de papier célo-
phane, très pratique pour saco-

che ou poche de manteau. Cou-
pon de prime dans chaque boîte,

sidérables,commandezquelques:
paires C.O.D. Pour informations,

écrivez : DOLLAR UP SALES LTD
1743, rue St-Denis, MONTREAL,
P. Q.
 

GLACIERE

A vendre glacière en métal de
marque Renfrew, 4 ans d'usage,
en bonne condition, $16,S'adres-
ser a: 14, rueIberville, Télépho-
ne: 305-W,“BERT!

Le

 
   

  Alnial,op “eùt-il &la
   

J'ai pour vous chambres con:
fortables et. bonne han RO-:
  

 

qu’à $100 par semaine, en vendant|
le merveilleux nouveau bas ‘“MI-|:

tous lès gauges. Commissions -con- |

  

  

  

   

aft: platsir.de desservir
ceux. qui:-désirentdu sable à ma

| carrisreFur. Mais’ Je tieus à
; miontieürs qui. vont

se servir sans payer;.‘qu’à, l'avenir
je -seral :très sévère contre ces
‘gens. Qu'ôn en. engl boneno-
te. _JRAN-LOU! POU

 

      

 

 

COMPTOIRD'ARTS||itDERTHIEnV]
nn POULERLROTRIQUENous sommes heureux dé pou-. or

 

© .À VENDRE
Jolf “poèle électrique de luxe

“BEACH”’ 4 ronds, fourneau et
compartiment spécial. -Pratique-
ment neuf êt.“en parfait ordre.
S’adresser à: -MAURICE MAR.
CHAND, Ték: le jour No 8 ; Tél, :
le soir après 5 heurés, No 59-J.

 

 

, - À VENDRE
Poèle Installé à l’huileavec brû-

leurs à mèches, -mais ‘qui peut
être transformé--pour-ché utter:

bois ou .aû Chabon,hr res
à l'huile, 2 réservoirs à l'huile de
220 gallons, un réservoir à eau
chaudede 30 gallons et un poèle
à l'huile à 3 brûleurs pouvant

servir pour un -camp. AUSSI (3)
terrains- “magnifiquement situés
sur la TuéDaviaylt, l'eau et l’é-
goût sont existants. Vous adresser
chez :# HENRI:biSai rue
Mont - 1D6L. ; Le tout en
très oss condi To

= ;

à

fi0OrnUsES’Se DeMaNDEES
““Basbrodéz-et quatre carreaux.
Ouvrage à l’annéé. S'adresser à:

8. DENIS;“Tél. ;. 908 86, SAINT-
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— À VÉNÉRE —

3 tonnes 1960

En trés ‘bonnecondition
Donnera trés bon service

  

Propre comme un neuf

 

H. LACHARITE

: Saint-Barthélemy, P.<Q
Tél:&,40° 

   
“AUX FUTURS FIANCÉS

* “Consultez nos rix avantde faire vos achats de
DIAMANTS ou-bijoux. 509% d’escompte-VOUS,est of-

- fert sür présentationdecette annonce.

Nos catalogues -sontà. votreCN sur de-
mande, par malleoy'autremen

"POURRuCOLTERTLFAUTSEMER!CL

“fautannoneèr régulièrement. Servez/vôus 48mos si
. Zes d'annonces. ‘Vousserez satisfaits desrésultats.
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tatio ‘professionnelle
ied un tôle de plus

casmpA. jouer. La ré-
abilitation. est. avantageuse peur

l'Etat7hagtravailleurréadäp-
ré rembourse, durantsa vie, en ta-
xes,&Rvironts dollarspour cha-
que“;dellar:«que l'Etat a. dépensé| res

 

 

pour sa réhabilitation ;"le bienfait|
principal*et inestimable ‘Quela ré-
habilitation apporte à l'individu est

be ci-son rétabl sementen tant ¢  

 

  

  
qu

Erg et,subvehis
soins des siens sans récoilfir a 14
charité:privéeou publique. L'em-
ployeur de son xwôté, bénéficie du
travail-prôductif accompli par l'ou-
vriez. xébabilité, de son tompor-
tement-dansles relations pâtrona-
les-otivrièresdé sa prudencé èr de
sonPsau-travail.

  
  ièmepartie, l'au-

 

ne Ja- rébabilication en |7

 

{tant que responsabilité du méde-
cin industriel. La médécine indus-

tièlle, au moyen d’une orientation
biologique de la main-d'oeuvre, pré-
vien une usure organique excessive
et réduit considérablement le nom-
bre et la gravité des accidents. L'a-
nalÿse des conditions de travail en
regard des répéféuitions psphels
giquessutle travailler et ‘éliquête
périodique des cotiditioiisssnitai-|
es, petthettent dé’ fatotisét la pro-
tection générale dë id sahité de
d'ouvtièr. En ce sens, là téhä ilita-
tion ptôfessiorinellé Ji {ih service
pour Prévenir, découvrit et fecon-
tiaîtté les symptôlieset hhomalies

 

 

LE CUUNRIEN DE BERTHIES

suite restaufer physiquemient l'ou-
vriër incapable ét le réadapter à
son milieu de cravail ‘et & ‘son mi-
lieu familial. Ces deux étapes, la
première, purementmédicale (pré-
vention et traitements médicaux et
chirurgicaux) et la deuxième mé-
dico-sociale (direction et orienta-
tion du travaille) dbivëtit être
ékécutéés très. pnélisetment eft
-othméhicafit dil posté de piirs
Eo sureté de ttès près l'individu
taticérñé a cours de son tratéthone

 

des. Son médecin, ses garde-mals-
des, ses thérapistes, lesofficiers de

nent en contact avec lui doivent
penser àsa ‘réadaptation à l’indus-
trie comme but premier. Pir la ré-
habilication, I'auteur entenid la res-
tauration des travailleurs blessés
pour accomplir ses devoirs mentale-
ment, physiquement,techniquement
et socialément, aussi efficacement
après qu'avant son accident. Le
soutien dé l'esprit est une partie
aussi idftégrale du ‘programme de

réhabilitation et tous ceux qui vien-.

PAGE9

s'agit ensuite de mete en applica-
tion les méthodes poug faciliter son
placement. Cela’ exigé‘ une étroite
collaboration-avec laCommission
du Séivice Civil èe-lgs: buçeaux de
placemène. Après ce ‘placemént;- un
éntrafiiéthent” continu doit ‘être
maintenu ; les services profession-
nels et spécialisés du médecin, du
psychiâtre, du travailleur social, du
moniteur de loisir, du thérapiste et
de l'expert en placement et peur-
être d'autres sont requis. Avec l'ai-
de de tousces spécialistes, on pourraEtAi ousgbsddittih

ohEt{ ry
teu dé sa ois ét.de ses pied|.a organiquts des. tfdväilleuts &th !

%asd
tur compté| | réhabilitation, - que le massage et

f [l'exercice musculaire.
Une fois le travailleur réhabilité

mentälément et physiquement, il |vail et de la société. parvenir à redonnet à l'individu
frappé d'incapacité sa place au sein
de sa famille, de son milieu de tra-
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Novyeav “Moniteur
Magique” qui oglt tel

ingénieur dans votre
apres+ >e-Gjuste

camtamadent la. qualité ;
LEEamplifie les signaux fai"
bles-tetiont l'éclat constant sur votre”
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Conscient de ses responsabilités grandissantes
à l’égard du maintien de la paix, le Canada
renforce et modernise son armée.

Et l’Arinéé cânadienhe, l’une des mieux
‘organisées, des mieux outillées au monde,

forme des hommes d'élite. Les jeunes gens
qui én font partie reçoivent une formation

- de -chef--et-apprennent-des-spécialités-tech-
niques pour lesquelles ils sont bien payés.

L'instruction comporte des séances régu-

lièrés de culture physique sous le commande-

ment de gymnastes accomplis, de sous-officiers
comme le sergent Georges Ferris, dont la
photo apparaît ci-après. Aujourd'hui sergent-
major intérimaire de compagnie au 2e ba-
taillon du Royal 22e Régiment, à Valcartier,

le sergent Ferris a son brevet de compétence

Vétéran de Corée et revenu récemment d’un cours de sous-officier
en Angleterre, le sergent Georges Ferris avait terminé ses études de 9e année

à l'école Laguaux, de Québec, quand il s’enrôla ou “Vingt-Deux, en

1948. Aujourd’hui parachutiste et gymnaste accompli, le sergent Ferris

aimerappeler qu'il fit partie de lo Gurde Champlain et d'une garde

de Zouaves, à Québec, Lè sergent-major intérimaire de compagnie

Georges Ferris à trouvé dans l'Armiéé une vraie carrière de chef.

 
Fau service du Canada

comme instructeur de culture physique.

Son revenu se compare avantageusement,
âge pour âge, à celui de tout autre citoyen

qui, avec le même degré d'instruction et les
mêmes aptitudes techniques, exerce un métier
dansle civil, Mais ce militaire reçoit en outre

— et gratuitement — la nourriture, le loge-
… mént, le vêtement, les. soinsmédicauxet

dentaires. Et il bénéficie d’un mois de congé
payé par année.

Enfin. ce sous-officier pourra prendre sa
retraite avec une généreuse pension à un âge

où il pourra encôre occuper un emploi
techmique bien rémunéré dans le civil.

Pour une carrière de chef bien rémunérée
au service de votre pays, enrôlez-vous dans

l'armée moderne du Canada.

#leew movble moderne, evel dispe-|"
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NE MANGEZ PAS
PORCSAIGNANT-

 

  

  

i d'aù- sable.si Tonveut¢ éloignmais étendre cette préférence au| gnant. Les.‘bouchers godtent sou- trichinose plus. souventque si

porc. Le porc doit dae très bien vent la soucisse crue afin. de voit |tres. La viande de porc est appétis- que;din ec

; cuit, ‘cat, il peut donner la: trichi-[si elle est suffisamment assaison- sante, délicieuse et.peeRr 5
LE | b qu'on|" €. , Beancou i ens préfèrent le|nose, grave maladie qui sattrape|née, ce qui fait que les membres| Mais une cuisson com£ 4

boeuf saignant mais ifne faut ja-|en mangeant du porc cruou sai-|de cette profession contractent. la la fasse rôtir ou frire, est indispen- partage:desos. Cu

  

  

Jere PLACE avec PowergideJere PLACE avec la qualité JerePLACE avec puissance à haute compression !

 
de la carrosserie Fisher!

La robuste carrosserie Fisher de
la Chevrolet est encore plus re-
marquable que jamais en fait de

style, de confort, de commodités -
et de qualité de main-d'oeuvre
et de matériaux. La visibilité est
accrue par le pare-brise d'une
seule pièce et la fenêtre arrière
panoramique. La construction
est plus lourde, plus rigide pour
plus de sécurité. Les intérieurs.
sont plus spacieux, les draps et
l'aménagement sont plus beaux.

Le nouveau moteur à soupapes
en tête “Flamme bleue” de 115
CV, employé avec la transmis-
sion automatique Powerglide,
facultative à coût additionnel

- sur-les-modèles “Deux-Dix”et
Bel Air, a un rapport de com-
pression très élevé: 7.5 à 1. Dans
les modèles à changement de
vitesse, vous obtenez le nouveau -
moteur “Thrift-King” à haute
compression de 108 CV. Ils vous
donnent tous deux une bien
meilleure performance avec
beaucoup moins d'essence !

ellePouce; coût: sddi-
tion 1) est la transmission; laél ) es |

—plusmouvelleeti&-plus-à
de son domaine.Une nouvelle:
portée automatiqué de dégart ¢et ,Ç
de dépassement vous daniné- de
rapides départs

+

vieSLgt de
vives reprises dans ion
aibaineLa.rieioraul
que, emen I e
coût additionnel, permet d'effec-
tuer sur le bout des. doigts les
manoeuvres.devitage-etde sta-
tionnement, etrend touté lacon-

Jere PLACE avec économie et valeur!

La- Chevrolet de cette année
vous apporte le gain le plus im-
portant que Chevroletait réalisé
au cours de ses 40 ans d’exi-
stence! Vous faites beaucoup
plus de chemin avec chaque
gallon d’essence (même avec
l’essence régulière). Vous épar-
gnez sur tous les frais d'usage e

*d’entretien. Vous épargnez
chaque mille de conduite avec “
cette excellente nouvelle Che-

 YroletOui,avectoute

sa

qualité1 et intensife automatiquement 0SEVEND PLUS DEoctxracértique, Chevrolet où ox ee.core la meilleure voiture à bas couleurs. 5prix du Canada! oo UT 4

Jere PLACE avec toutes les nouveautés

que vous voulez

Plas’ de poids, plus de stabilité,
meilleure tenue de Toute, avec:
suspension arrière à équilibre/
central, genoux mécaniquesplusHe
doux. Et, comme
facultatif 3cofit psia
glace teintée GM ‘Shade-
avec nuance graduée du

ise, une exclusivité,
l'oeil autronique GM quia
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victoir consécutive au-compteder taire
Marc

: nePAla:1e

      

 

 

“Les frappeurs_duStJgnèces’en
Oe. sont donné à coeurjoieau bâton

L:à 6jen cognant16. coüps‘sûra ‘sur les
’ayquer offrandes d Ethier,dontLaforest

   

 

resreduclassement.

 

tinesuperbetenue,Ste-
Mariea ‘Blanchi--Beavers 6 à 0-
Toutefois saûf les septième et hui-
tième manches‘oules vainqueurs
comptèrent - ‘presque ; tous leurs
points, cetterencontre’futtrés con-
testée. Jusqu'a- la: ‘quatrième repri-
se, aucune‘équipe-ne-put croiser le
marbre. À::différeñts moments, les
trois buté”-étaient’éccupés. Néan-
moins le clubaur:champ:'réussissait
à anéantir ces”

  

‘| tisfait de cela; Brien frappaun deux

{sphère nonloin du ‘bois. Au mon-

“beaux - ralliements.
- Ste-Marierpritl'avance "d'un point.

Beaver: ‘la’ menaça”“plusieurs- fois
mais ,échouaif4“toujours...A,Ja_s

deux© bare
sentiers,‘Féitangeau“cognaunl;Hong: Marie. Evoiu antau" ui

reurs ¢€Derèrént aù marbie. Non sa-

coussins lui aussi ce qui fit compter
Marcel. Plus. tard, Tourangeauré-
péta le mêmeexploit. Il expédia la

ticule, Marcel n'accorda que trois
maigrescoups sûrset retira douze{ :
Crabtree,Cesderniers étaient tout
simplement mystifiés par les déce-
vants lancers. Drolet permit neuf
coup assurés etfit mordre la pous-
sière a huit adversaires. Lord, Tou-
rangeau, Brien furent les gros ca-
nons des gagnants. Pour Beavers,
Roch Lasalle y alla d'un deux sacs.
J. Racette et Laporte obtinrent cha-
cun une frappe certaine. Ponr la
premièrefois de la présente saison,
‘Etienne Racette alla dans la mi.
taine. Gagné 2, Brien 2 Toutan-
  

  

gné abien’figuré. ‘Son rapide et coup- entre ‘Malette et Racette. La
balle étant échappée, les deux cou-

I—— ou

 

“sûr jugement lui- a bien. servi en

épliqua de:2points’aJa
allut. joueren.gupplémen-

  

  

 

enplus”detenir| fam
rsdires‘au bâton,il frappa[le14:

mie. ‘sûrs dont deuxbon.Pour.
ire, trois points. LL

gné. Paiementa admirablement se- |
condé Tourangeau derrière le ba. 99

 

- Dimanche’ prochain “nous rece.

tree, quise promettent . bien . de
¢ nous faire baisser pavillon devant
éfle ir fameux lanceur Drolet, mais

gars: de. St:Ignace ne.‘veulent
en‘ laisser imposerpar eux,

i “dire vil yaura ‘uno.
  

   Donc-amateurs de-balleaùcamp

quez pasd'assister à cette partie, ||
car vous ‘serez servi à souhait, car
làvictoireseraChaudement dis-|
pute, |

— =,

plusieurs circonstances. Une fois,
il a volé un point quasi-compté par
Beavers. ‘Au :champ, Mireault est
allé attraper un ballon très éloi- ;

ton. Brien, jeune recrue, avait char-
ge du premier. IIs'est--bien acquit-
té de sa’ tâche. ‘Au second, Roch
Lasalle a accompli deux arrêts très
difficile. Ste-Marie continue-t-il a‘
jouer ainsi, les autres équipes -n'ont
qu'à-se bien tenir.
Au stade Joliette, Saint-Ignace

l'a emporté 9 à 8. N'allons pas croi-
re qu’il eut une journée facile. Au
contraire, les porte-couleurs du gé-
rant Desrochers durent batailler
onze manches avant de gagner cette
‘partie. C'était la journée des frap-
‘peurslesquels cognèrent neuf deux

vonis lesfameux Beavers deCrab-il| ’

des. Iles et des environs, ‘ne cmp

f

 

  

“18, Latour C.,Z-Godin2, Beauca-Iif >
: ge 2, .Destochers 1 double, ee

   

     

   

 

© J.kS COUTL Vs:
RAY COUTURE

DIR;15JUINA8h.45
— RENCONTRES PAR.EQUIPES,
H TESDE3 AFINIR.

 

  

©JAG UES LAROSE
VS. . JOE WHITE

GEO, COUTURE * VS SAM CHUCK

BUDDY GOLDSTEIN

SEMI-FINALE,2 CHUTES DE3 A FINIR. -

VS GERARD DUGAS

SPECIAL, UNE CHUTEAFINIR.
CHIEF GOLDEN HAWK
ALI BAIRAM BEY

(Turc)

Estrades, Adultes, $0.

BIENVENU

GOLDENTERROR
BOB ETHIER

Ns
vs

ADMISSION: Sièges de parquet,‘$1.00
75 — Enfants, $0.25

E A TOUS!
Beaudry & Sansregret.

Les Couture dans
un match revanche

contre White,
Chuck et Larose
Buddy Goldstein contre Gérard
Dugas dans un 2 de 3. Deux
autres combats intéressants.

Pas moins de six nations seront
représentées à la prochaine séance
de lutte que le promoteur Sylvio
Samson présentera, lundi soir coussins et un trois buts. Destochers

Godin; Beaucage, Perreault, Bouras-
-veBaaia, Rodyee

balle pou ve ‘  i

    

me, Perreault fut l'étoile des ga-
gnants. A la première manche, St-

: lgnace croisa le marbre quatre fois
et Ste-Thérèse deux. À la suivante,
les hommes -du gérant Coulombe
annulèrent le pointage pour ensui-
te prendre les devants et les gar-
der jusqu’à la fin. Avec un comp-
te.6 à5 contrelui, St-Ignace reprit

‘|le terrain perdu en comptant trois
fois. Ste-Thérèse annula à nouveau.
II fallut jouer deux manches sup-
plémentaires avant que les visiteurs
parviennent à l'emporter.

Les enfants qui assistent aux jou-
@A " [tes gratuitement devraient montrer

plus d'esprit, de civisme. À Joliette,
dimanche après-midi, onze balles

disparaisse.
Poursuivant sa marche triompha-

 

foiVenu enrelivedlamie

furent volées. La Ligue demande|

parents "GaineGabrielàSainte-Marie --
pour que semblable état de choses Sainte-Thérèse à Saint-Thomas

prochain, à l’Aréna de Joliette.

La ande finale sera un match-

   
près son“match du Ter juin, Jac-
ques Larose.en s’en retournant à
Montréal a exigé un autre combat
de son équipe contre le trio des
frères Couture. Le promoteur Syl-
vio Samson a conseillé à Larose
d’attendre un peu avant de récla-
mer un tel match mais Jacques a
répondu au promoteur qu’il vou-
lait “régler ses comptes avec les
Couture: le plus tot possible”. Les
trois frères Couture ont souri de-
vant la proposition de Samson et
ont immédiatement accepté.

Larose fera équipe encore une
fois avec Sam Chuck et Joe White,

ses partenaires de toujours contre
Jean-Louis, Georges et Raymond
Couture, le capitaine du trio de vi-
lains que l’on sait. La rencontre
sera de deux de trois à finir et sans
limite de temps.
Buddy Goldstein qui a impres-

sionné, malgré sa défaite aux
mains de Bob Lortie, rencontrera
le brutal Gérard Dugas, dans la
semi-finale qui sera également de
deux de trois à finir. Ces deux com-
bats devraient fournir-de l’action
à souhait aux amateurs de lutte.

 

    

 

la“soirée un lutteur turc, Ali Bai

scientifique Bob Ethier de Sorel.

nière Bob Lortie a conservé sa su-
prématie dans sa classe en prenant
deux chutes sur trois sur Buddy
Goldstein. Les Lortie ont gagné le
match par équipes contre les frè-
res Lemay alors que Charley Guil-

main ont été vainqueurs dans les
autres combats.

Jl y a lutte tous les lundis soirs
à l’Aréna de Joliette. Le premier
combat débute à 8h45.
 
 

Programme du 14 juin
Beavers à Saint-Ignace

plus grand. Chacun veut que son
équipe se qualifie pour les élimina-

ram Bey sera opposé au rapide ot

Dansla finale de la semaine der

man, Gérard Dugas et Claude Ger--

 

  
  

Deux autres combats compléte- =»
ront le programme. Le lutteur in+-
dien Chief Golden Hawk sera ops. © *
posé à Golden Terror, un masqué

| de la pire espèce.

   

  

 

 

Les joutes à l'affiche sont fort

  

 “[toires et lutte à ceteffet.

(suite et fin)
Travail des joueurs au bâton |

le, St-Thomas a disposé de Saint- prometteuses. La rencontre Bea- Desmarais, St-Thomas 208.
Gabriel 10 à 2. Retirant dix-sept |vers - Saint-Ignace en sera une vraie. frocppoa 20%
frappeurs au bâton, Brousseau fut |Marcel Riopel n'a pas digéré salc Latour St-Ignace 292
très effectif. Il n’accorda que cing

|

dernière défaite. De plus, il veut,à Granger ‘Se-Gabriel 291
coups réussis aux perdants. Desro- |tout prix arrêter la longue série. de |B, Malette, Beavers 286
chers (St-Gabriel) trompa dix St- victoires des champions de l’an der- Beaucage, St.Ignace 277
Thomas et ne leur permit que six nier. Réussira-t-il 3 ce faire? Com- G. Gravel, Saint-Gabriel 276
coups stirs. Gravel cogna un deux {me c'est la premiére rencontre de I. Gravel, St-Gabriel 272
sacs. Chez les gagnants, L. et J. Per- l'année entre ces deux équipes la- Ducharme Beavers 269
reault s'illustrérent au baton. Clau- quelle aura le dessus? St-Martin ° St-lgnace 261

de Desmarais obtint quatre coups Visitant Ste-Marie; St-Gabriel se Bourassa ’ Ste-Thérèse 250

|assurés et accomplit-des arrêts sen- propose bien de revenir avec un Clermont St.Gabriel 238

sationnels. Appelé comme receveur. gain pourenfin pouvoir sortir dela Trudeau ‘Se-Gabriel 238

Dudemaine s'est très bien acquitté cave du circuit Clermont. Une vic- Coulombe, Ste-Thérèsé 238

de sa tâche. Avec les joutes à venir, [toire pour. Ste-Marie le placerait Laporte, Beavers: 230
ceux ‘qui affronteront Se-Thomas|en meilleure position. Lucien Gau- Ethier, Ste-Thérèse . 230

n'auront pas leurs parties gagnées det demandera certes beaucoup d'ac- ‘Hétu, Se-Gabriel 232

d'avance. catsaquesjrsà HubertLasalle Beavers 200
Position des équipes éau'bâtonet au monticule ? B.Boren: Selgnace 177

G. P. Moy. Queeonles €Gagné, Brien,et.au-l ' Racette, Beavèrs AR

Saint-Ignace 7 0 1000 “Saint-Thomas reçoitun‘clubdés Provost,ee 3166 1

[Beavers - 4 3 STLjoute du17maialors queles Demers, Ste-Th 168.
NC Sainte-Marie - 3, 4 428 homanes dugérantMondosl'érapor-| Err

"--|Séince-Thérèse:. 2.75 + 285 threhame maiti. À tot? événe-| 154
: Saifit-Gabriel 4, 6182 ment, les spéctateurs présentsÀ ces by;
"comme on lechnstace, Benver,Se patties ne le regrerærontpas. Plus fier
‘Thomas,Ste-Marie‘batailleferme]enforme, qurnissentun}

 

 poutaméliorer fete siraation. L
   

   free.hodement. L'innérét est

 



  

 

 

 

Médecine:a
n semble que. la. santé ‘est un

biensi précieux qu’onne’ doive en |
confier la protection qu'aux plus
campéteüts, aux plus savants. Eñ-
tout cas, seulement. aux hommes
dontles études et lestitres fournis-
sent des ‘garanties raisonnahles. Or’
tel n’est pas le cas.

—0—

Je viens de lire deux documents,
d’inégales:"valeur et importance. Le
premier s’intitule:- La Chiroprati-
que. Il est en vente chez l’auteur,
M. Roger La Palme, B.A., LS.P.,
LL.B., D.C., professeur de chiro-
pratique au Canadian Memorial
Chiropratic College, et dans plu-
sieurs librairies de la métropole.
Elle compte une trentaine de pages
et contient -un bref aperçu histo-
rique dela chiropratique, un expo-
sé de principes, de méthodes et de
faits, ainsi que quelques témoigna-
ges.

Elle setermine par les brefs pa-
ragraphes suivants:

La chiropratique, appuyée sur
des bases anatomiques, physiologi-
ques et expérimentales saines, of-
fre un système thérapeutique origi-
nal et met à la disposition des ma-
lades des moyens de guérison jus-
u’à elle inconnus dans le monde

médical moderne.

“Seule parmi les grandes pro-
Québec n’a pas de loi ré-

t Pexercice de la Chiro-
pratique. Espérons que, pour la
shore du Lien et le plus

En termes plus simples; les chi-
ropraticiens: demandent-à“l'Assem-

_ bléelégielative de:Québec larecon-
naissance légale de l’exercice de

Chiropratique
[leur métier.

-£t ilsappuient. leur requête sur|
dea. ions d'une ‘audace ex-{
tréme:.‘Ainsi ils affirmenten toutes|
higiedetsans:battre unseulcil que

ropratique “metà disposi-
tiondes malades“des moyens de
guérison : jusqu’à elle inconnus
dans le monde médical moderne” {|

Ou pareille affirmationest vraie,
facilement contrôlable et contrôlée]
par des moyensscientifiques recon-i
nus, ou elle est fausse. : :

Si elle est vraie, si l’affirmationi
est contrôlable-ét contrôlée par les:
moyens scientifiques reconnus, le
Collège des médecins de la provin-
ce: de Québecest gravement coupa-
ble de ne pas répandre lui-même
les méthodes de traitement de la:
chiropratique et “de ne pas mettre
à la disposition des malades des
moyens de guérison ‘jusqu’à elle:
inconnus dans le monde médical
moderne”.

Mais si l'affirmation est-Fausse,
comment peut-on:permettre, si:l'on
a le moindrementle ‘soucidepro:
téger la santé des: individuscomme
celle dela collectivité, qu’on écrive
froidement une telle chose.

Il y à cinqans, il s’est tenu dans
notre province me, enquête publi-
que, composée de M. lejuge. Jo-
seph Marier, président, du docteur|
Eugène Robillard, professeur à
l’Université de Montréal, et de M.
Charles-Henri Tétreault, chiropra-|m
ticien. Le rapport majoritaire de

Ti ctoant-La-chire-]
pratique est loin de pouvoir pré-
tendre aux bases scientifiques de
la médecine. La commission avait
été _nomméepar le Gouvernement
de la Province afin de vider la
question une fois pour toutes. Et, à mon avis, elle l’a fait. Pourquoi

 

i | ment rappelé à
 

 

| 1054 eonsMit-RoyaPR:aie H   
revenirTadesais wijourdhi?5
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L'autre document.etun.Jar

réal, ‘destiné à vanter les‘mérites
de la méthode Spears et du Spars
-Chiropratic Hospital de Denver,
Colorado, Etats-Unis.

Voici la liste partielle. des mala-
dies. traitéespar.la .chiropratique

{ (la formule est textuelle:. Je de-
mande à nos lecteurs de rester cal-
mes, car ils en auront- pleinles
yeux:

Troubles digestifs .comprenant:

affections intestinales; constipe-
tion;troubles des sinus; maladies
de femmes; insomnie et-fièvres cé-
rébrales, paralysie infantile et au-
tres formes de paralysie; surdité
et autres maladies des oreilles; cé-

{cité et autres maladies des yeux;
néphrite et maladies rénales; reins
flottants; rhumatismes, tous gen-
res;courbature dorsale; tubercu-
losedes poumons et autres parties
du corps; maladies cardiaques de
tous-genres; maladies des glandes;
toutesglandes; maladies despieds;
raôladies desenfants non dévelop-
pés{aupointdevuementalet phy:

|siquë) y maladies de la peau,
genres;dansede SaintGuy; artéx
rio-selérose;

biliaire maladie du foie; maladies
deprostate;Toutesmaladies
enfants; névrosesde:tous genres;|
épaules rigides; cou et autres arti-
culations rigides; maux de tétede
tous genres; diarrhée;goitre; ner-
vosité; insomnie neurite, diabéte,
amygdales; amygdalite aiguë;
asthme; bronchite: anémie; leu-
kémie; zona: calculs de la vésicule
biliaire et des reins; rhumes; tor-

|ficolis; fièvredes foins; appendi-
cûte; maux de gorge; hocquet;
lumbago; sciatique; catarrhe;
pleurésie; hémorroïdes; tumeurs:
épilepsie et cancers de tous genres.

Grâce! N’en jetez plus! La cour
à miracles est pleine!

decin se permettait de publier une
telle annonce, il serait prompte-

l’ordre par le Colle.
ge des médecins qui le priverait
tout probablement de la permis-
sion de pratiquer sa profession.

près et sur ses membres, ne s’é-
tend pas à tous ceux qui se van-

| tent de mettre “à la dispositiondes
malades des moyens de guérison
inconnus dans le monde médical

= 1 moderne”.

: ] soient : médecins, C'est-à-direàala
@ {condition qu’ils sient de solides.

Je n’aurais aucune objection, en
ce qui me concerne, à ce’ que les

tier et manipulent lacolonne verté.
‘brale, mais àla condition qu’ils

Etudes classiques, qu’ils suivent le
| { cours universitaire complet de mê-

decine et qu’ils fassent de l’internat-
dans “les‘Kôpitaux- reconnus:
Jè crois que c’est le devoir de

tôrité de‘surveiller ce

ainé-médical,afin-de'proté
w§ Hoarpublique. Etée-devoiriin.
A comeoftoa preci:lv

sankdire, À. ceux qui.
sv Fautorig ives.v
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lacard publicitaireparudansurpi B.
placardpublicpopulaire deMont:|] dis

13, Du Marché- BERTH
Voisin ‘dt central’status=
 

  

 

 

 
 

ulcères, colite, entérite et autres|-
  

   
  sfPrat

SpoHeart La
276 ouest, rue’SasseT

 tous :
 

haute pression ol
sang; défauts de posture; clérose |

: ‘maladie de la relaie} :

pos tant que vous‘me. les aurezpas:reconquis;Eilewevous
engage encoreenvers.ceuxqui.riont.paseu'votre:chan-

- ce d'avoir la véritable foi dès le berceau, mais“qui la
‘ cherchent cependant-et-la;désirent ardemment.-L'aide-.
la plus précieuie-quetvous.puissiez-leur,offrir,. uneaide
sans laquitlle-tous-tes:‘autresmoyens:eftoiites lesautres
tentativesfaitespour-{es:convertirmanquent,d'afficacité,
c'est=la. prière:etHe ©
vraimentcatholique:
 

Je suis convaincu que si un mé- |:

Mais l’autorité que le Collège
des médecins possède et exerce au-

chiropraticiens exercent leur mé|

tous ceux qui'exercent-quelque:at|.
qui-se: dit, ou]

dsécritts qui sefatdan ¢ 
 

B-: Rl s DE FREINS
'*GHRYCO CYCLEBOND
lent très-vise.Cesont des 

 


